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WINNIPEG

Winnipeg, 25 — M. John Cham
bers, d’Argenteuil, est ici, après 
avoir visité diverses parties de la 
province. Il se propo 
au printemps prochain un certain 
nombre de colons, ses voisina d’Ar- 
genteuil, pour les établir près de 
Shr wsbery.

—Les voyageurs par le Northern 
Pacific disent que les tempêtes ré
centes dans le nord du Dakota sont 
des pires que l’on a jamais vues. 
Aux environs de Bartlesville, toutes 
les aff.ires ôtaient suspendues.
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Plua de 2,000 pidoea de coton des différentes filatures du 
Canada seront vendues à la pièce, à la balle ou à la verge.

Cotons jaunes : Tissu fort et bonne qualité à 3c, 4c, 5c, 6c et 
7c la verge.

Cotons blancs sans apprêt et prêts pour l’aiguille à 6c, 7c, 9c 
et 10c la verge.

Coton blanc et jaune à drap, 25c, 30c et 35 la verge.
Coton à oreillers, 15c, 20c et 25c la verge.
Toiles à nappes pur lin. Serviettes et toiles à serviettes à 

moine que les prix du gros.
Venez à cette VENTE et ACHETEZ vos cotons pour la sai

son. Aucune valeur semblable ne vous sera offerte dans le 
cour de l’année.
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• oole Meubles New-York, 24—I#e cyclone qui 
s’est déchaîné sur la partie sud- 
ouest du comté de Banks (Geo*g e) 
a été beaucoup plu» désastreux que 
ne t’avaient annonce les prem ères 
dépêch ‘t.

Plusieurs fermes et granges ont 
été anéanties 
nommé Stevenson a ôté littérale
ment enlevée d’un seul bloc de ses 
fondations et ensuite mise en pièce 
par un tourbillon. Les corps de 
Stevenson et de son fi s ont été 
accrochés aux branches d’un arbre 
qui avait résisté à i’ouiagan, et sur 
lequels ils avaient été lancés. Tous 
les aulres membres de la famille 
ont été mortellem< ni blessés, et de 
la maison il ne reste plus que des 
débris informi s éparpalés sur une 
très grande distance.

Un-j maison vois.ne appartenant 
à M. Williams Meadors, a élu éga
lement anéanti . M. M-adors, son 
fraie et sa femme ont été tués : _ 
te co ip. De plus, douze personnes 
dans le môme voisinag-*, ont ôté 
pinson moins grèvtincut blessé s 
par les poulies et -.uir-.s lourds de- 
b’inqui tou bidonnaient eu rate.

Enfin, à Nichoison, p ite localité 
sise sur la toute de Gaines- 
ville à J fferson, une dizaine de 
maisons ont été rasées.
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La maison d’un SMïSE','f.M. Merley e« le ml niai è re Kallsbary

Londres, 25—M. Morley a propo 
sé aujourd’hui un amendement a 
l’adress *,pour condamner l’adm nis 
tration du gouvernement en Irlan 
de. Il s’est élevé avec éloquence 
contre les fait» de persécution im
putables au mini.-1ère H a relevé 
le ridicule des accusations à l’aide 
desquelles onarrête et on emprison
ne les hommes les plus considéra
bles. Il a demandé un compte sé 
vère de l’emploi fait par le gou 
vernemeni des fonctio maires pu 
blics en I lande po.ir préparer 
tre les Parnellistes l’échafaudage 
qui vient d'échouer si piteus ment 
a la commission d’enquête.

M. Morley a ôté uè, applaudi.
Ou ne met pas en doute que s’il 

y avait actuell ment des él. étions, 
te parti Glateio ie l'emporterait à 
une grande majorité.

N. limiter
Paris, 25—M. d • Courcel a défini 

tivetnent refusé le posle demintsire 
des affaires étrangères dans le cabi
net français.

Après une offre infructueusement 
adressée au marquis de Noailles,le 
cabinet s’est définitivement com
plété par l’adjonction de M. Spun, r

M Spull r, un des plus intim-s 
de Gambetta, avait déjà été 

sous-secréiaire d’etut aux aff tires 
étrangères dans le cabinet Gam- 
b-lta.

Il a occupé plus tard le poste de 
ministre de 1 instruction Publique 
Il est un des membres les plus in 
fluents et d: s plus en vue du groupe 
opportun! te.
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MAISOW DE MODES

PAKISiENNES

521-RUE SUSSEX—521

228 - Rue Sparks - 228on d’Ottawr. i«»

A vendre- te Une. A louer 
Mills n -.nr Al boil. M limon, f>‘2ii King 
Maison nui1 Victoria. Maison, 62S Ixi 
Mamon sur Allx-rt Maison, iluâ l i 
Ma 8on mir (
Maison sur
Maison sur McKay,N K. Maison, .'Kl 1\ 
Maia.m sur Htowarl. Mai on. Si. A 
Maison mr CoojMir. Mamun, -Manu.: 

Les loyer» .Iva maim,ns ci-de»6UH sont 
haa, et nous coumiillonH >\ 
déair ni avoir u.l lo.ls A bon 
l’hiver de venir visitoi* eus

Au Grand !ag«sin de HardesITISFACIIONÂTOU:
No* 2 il6 H 271, rue Wrlllnrten *30

MODES DO PRINT W ostum. Maison, 22 Mi 
Mais.iii, ilO Cl IInu.I.» l’altl en Amf-rique

Londres, 26 fév i r.— M. Marcus 
rest revenu hier au soir du

mg
.ndrv.

château de Craig-y-Mo s, 
dencede Mm. Vaiii Nicol ni, où il 
a signé avec .a diva, au nom de M. 
Hemi E. Abb y, un contrat pour 
trente représentations de grand 
opéra à donner a ,x Etats-Unis, au 
Canada et au Mexique La tournée 
«ommencera à New Yoik la ore- 
mière semaine de décembre 1889.

M. Mayer a également signé un 
contrat avec M. George Edwards, 
du Gaivty Theatre, de Londres, 
pour huit semaine de comédie f.ae- 
çaise : ouatre semaines commen
çant le 27 mai avec Coquelin a né, 
et quatre semaines commençant le 
24 juin avec Sarah Bernhardt.

PBELL, DE BUTTERICK 1v*m l«*ttron deillii<««m A l>nre*1»trem«nt «lol- 
v.-nt «tre mine» A Is po»tn« 16 minuit* avant I» 
ulôt'irv des uiiUlii» pr^rdentem 

Heu e- du Bureau, de 8 a.m. A » *,m. 
Mandat* »ur la poste et Is Bau.jue d'Kp*rgne» 

de y a. in. à « p. m

autre p.épsrs-
extrùmvmenl 
tous C'iax qui 
msrohô pour 
malien*.

N «us avons ausrl de trôs-bonncs pro
priétés à vendre.

Lot* à v, nitre.
Un petit coffre de sûreté à l'épreuve «lu

de» voleur*.

MAINT, NANTi-iUECUES
Iparks.) LE PLUS BRAND

LE MOINS CHER

O ,U1N. M si tr* de Toute 
Bu nia u de Poete d'Ottawa, 1 

Novembre 1W7. tDélincateura, catalogues, et 
feuilles des modes Européen
nes et Américaines de Butter- 
ick maintenant en vente

AVISE PATINS ’ dru
Bitteau NOUS OFFRONS LA K T —GRANDE OUVERTURE

— D'UN —

MAGNIFIQUE MAGASIN

l.v l«ell|«.|ir Aeeerllmeel d*1.009 Clochette* IS'.ffcf Mort d’ua cardinal Chez ACKHOYD DE Montres et Bijouteries
DE LA VILLE

98—RUE RIDEAU—98

New Yoik, 25— Un télégramme 
de Rome annonce la mort du cardi
nal Sacconi, qui depuis le décès ré
cent du cardinal Pitra était devenu 
ld doyen du Sacré Collège.

1*» paix r+goe M Paaaasa
Washington, 25—Les consuls d«s 

Etats-Unis à Panama et à Colon 
disent qu’ils ne prévient aucun dé 
sordre a l’occasion de l’effond.e- 
ment de la compagnie du canal.

Des centaines de nègres et de 
Français s’en retournent dans leurs 
foyers tous les mois, et 300 ouvriers 
biancs viennent de partir pour aller 
travailler à la construction d'un 
chemin de fer au Chili.

DEMENAGE AU NUMEROAu Prix CoûtantHE MYlltiSS
ALE

EILLE

134 RVE 8PIRKS Ottawa
TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 

VERNIS, ETC., ETC.

Suicide d’un octofféaalr*

New-Yoïk, 25—Un des loca'aires 
de ia maison portant te numéro 337 
Est 54 rue. New-York, en allant 
chercher du chirbon à la cave s’est 
heurté contre le corps d’un indivi
du pendu à une poutre. Aux cris 
d'effiûi poussés j.ar le locataire, 
tous les autres habitants de la mai
son sont arrivés avic des bougie* 
et des lanternes ; on a coupé la 
corde et on a reconnu le peniu 
pour un nommé Joseph Sthad. k, 
un pauvre vieuxTihèquelovchant à 
ses quatre-vingts ans qui occupait 
avec sa temme presque aussi âg e 
que lui, un moleste logement daus 
la maison. 11 parait que Schadek 
avait autrefois en Bohême une as- 
>ez bonne situation ; mais des re 
vers de fortune l’ayant atteint, et 
ses enfants l avant abandonné pour 
venir aux Et-ts-Unis chercher for 
tune, il s’était déc dé lui au-si à 
partir avec sa femme pour l’Amé-

<Arrivé à New-York, le vieux 

couple avait adopté un ei fant qui, 
lorsqu’il atteignit l'âge d’homme, 
apprit à faire les cigares, et réussit 
à force de 
parents adoptifs. C’était la seule 
ressouice des épo ;x SehaJek, le 
mari étant tiop vieux pour travail-

SANS RESERVE
JUSQU’AU 15 MARS 1889 LOTERIE TABLE HOKAIKB
Nous venone de ri'ceroir 2 ciieses de dra

peaux de printemps.

Not-e département de UerMrie est main
tenant au oora[lel.

Nous exécutm» ami 
▼rages à free lue et deo 
tout genre. Venez nou* voir evn 
ailleurs. Tout ouvrage sera guntuli

SI toutes sorte «l'ou
Eh Oros ot«»n Dotai 1NATIONALE Ligne directe ponr 

ton, New-York, 
cago et tous

po|iior «le
nt d'aller

rations enMontréal, Québec, Dos* 
, Toronto, Détroit, Ohi- 
les points à l'E>t et àt on dn poste d'*ff*ires de 

ilementVo.tares Légères, 
rlcaines nous avons puisé 
de garantir eot ère sati 

bous notre direction ; i 
curer et nos prix très bas. 
by tème qus noue mettons

A.&a. McMillan 
v I Vi i L II e s

ALFRED 1. KIWI Kl) A
Résidence privée : 268, rue «le l'Eglise. 
22m-ta Magasin : 31, rue Duke, Chaud ères.

CLASSE 3D.N. FAULKNER & FILS•• Le* convois quittent le gare UNION 
comme suit :

111 RUG HI DK 4 U
Pour Mohtrbal, Taois 

Ki vikïucs, gussio,Kr 
J sas, N B , Halifax 
et tous les pointe 4 
l'Est.

f Pour Kiwiiaroa, Psrsa- 
soao, Toaonto, Db- 

i raoir, Buffalo, Bat 
Citt Chicago et tous 
les aulres points à 

i l'Ouest.
f Express local pour Al-
« MUST*, PaBKSBS■M, 

Aknfriob, ItFJiraaw, 
PSM BROS S, C ■ a L E
Hivsa et autre*.

4.30 A S. 
7310 “ 
4.40 P S.

LB 21KM8 TII1AOB MENSUBL 
AURA LIEU LE VINAIGHtRIE DE KINGSTON. 

-A-. HAAZ & OItîl.
MANUFACrUHlïiM

' " iwIWhïBHHOTEL CÀNADIEHE STEWART Courrier Universel MEKCBEDl, 21) MABS 18i,9Cl-DRV A NT OCCIP6 par G. LATai*oim.ut
A 2 HEURES, KM.,

11.30 A M. 

11.00 P.M.

SfiAf nu
Québjc, 24—Chamberlin, accusé 

d'être l’auteur de plusieurs incen
die» dans Saint Rocli a été condam
né à subir son procès au prochai i 
t rme de la cour du Banc de 11 

Reine.
—4j’on est à constituer un* nou 

▼elle députation pou a 1er à O.tawa 
solliciter un bonus pour la cons
truction d’un pont sur le St Laurrn*

de Vin* llln■v»28&mntrm
Garantis Pars sous tous les Rapport»,

>-* VEMTK A OTTAWA 

S‘»r ton* le* Prlni'limns Kpleler*.

d'être ‘acheté 
•priétaire dn

Ce magnifique hfttel .rient 
M. John Jehneon, ex-prepn 

itoyal Exchange."
Les repas font servis à tonte heure, à la 

carte, système erropéen, et sou* la surinten- 
denceifnn cuisinier français de première

Vins, c’eret, santerne, champagne et li
queurs de première qualité.

Cet établis - ment vient d'être meublé à 
neuf, les chambJ-e soit epecieiees • de* 
mieux aéréw, faisant face au par •• Eajor's

L’eut ée privée est sur l'avenue McKeoxie 
et Ventré générale du re» aérant aux Nos. 
636 t 538 sur la rue Suseex.

J IBM JOHNSTON, Propriétaire

CHEMIN DE FERr.*L VAI.EUH TOTALE DEB LOTS

DY “CANADA ATLANTIC’’$50,0 00.DO
3.3» P.M.

12 01 M1M1T I LA VOIR LA I LUti (X>URTE

Montreal ^ Ottawa
--------BT--------

OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
BT TOUS LK8 POINTS A 

L'EST ET AU SUD.

Gros Lot : ün Immeuble de $5,000.00. VOITURES DE PLACE
«NNEE 1883» 1)11 f'HKMIKHB CI.A8BH.NOMENCLATURE DES LOTS: " 

1 Immeuble de-.....  $5,000.00 $5,000.
1 do ........ 2,000.00 2,000
2 Immeubles de...... 1,000,00 1,000
4 do ____ 600 00 2,000

10 do ......- 800 00 3,000
30 Ameublement*.... 200 00 6,000.

do ....... 100.00 6,000.
Montres d’or.......  60.00 lo 000.
Montre* d'argent 10 00 10,000.

de toilette 6.00 6,000.

•50,000-00

#1.00

Pour Port A b t e o a, 
Whiwifso, Victoria, 
VarcoUvsi et tou» 

ni* sur la côt i 
ue l du Pacifl.

Communies Ion téléphonique ep, tout tempe 

**•> vu® Waâet-Pairlee. ou»w*.
UUtiTAVB RICARD

12.01 MINCIT» en tiUOSj
—Ou a appris avec chagrin la 

mort de M. Arthur H.mlarr.vée 
ce matin, à New-York Mma. Jo
seph Haine', son fière, étaient à 
son chevet lorsqu'il a rendu le der
nier sou

travai, à fa re vivre se» I 12-87-88

HOMES El BIJillhEKIES Pour PasacoTT, Naw- 
Y«*x .t tou» les 

u d«n* l’Etat e 
w-York.

Portes 8 00 A.«. 
1 4» P.M

DOMINION FLOUE STOKE
complet aux p us 1*4 

prix. Chaque article e»t garanti ud qu’on 
le repréeeute sinon l’argent voue sera remis 
Reparations de montre* avec soin et dans 
les règles de l’art ch-z H MORhZ 
No.30 rte Rldesui, prés du pont deatiapeur*

(>0!
SeUn assortiment

1er. Lee oonvol* partiront de la gare de rue Elgin 
comme suit

T AIN KXPREW DK MONTREAL

te i>lac<; oû vous pouvez urheter a n 
IIII«T«;||6 loulou f-HJ,.:»■<:« «lu grain, f«trl

’1IIOMAM CiOKMAN
i Maisons, Etc.
:s (l'Emballage.

remière Qualité.

meilleurpir.
Le R. P. Uésy, en a moment, à 

N w Yoik, l’a assisté à ses derniers 
moments.

—On annonce aussi la mort de 
M. Philippe Garneau, arrivée la 
nuit dernière à Denver, Colorado, 
où il séjournait depuis que que 
temps, pour refaire sa santé. 11 
était le fils de M. Fél x Garneau du 
Cap Santé, et le frère de M. E zében 
Garneau, employé au département 
des terres de la Couronne.

—M. Dav d deman iera demain à 
la légis'.eture copie de la coir spon 
d<.nce concernant la requête de 
l’association St Jean Baptiste de 
Montréal, demandant l’octroi d’une 
certaine somme pour lui aider à 
célébrer le 250e Anniversaire de la 
fondation de Montréal par l'érection 
d'un monument national.

—Le Dr’Rowand. mide-: n du 
port, est mort h er matin, 
lu ut était méd'cin du havre de 
Québec et un des visiteurs de l’hô- 
tal de la Marine.

—Le premiei mai prochain, les 
révérendes dames da f Hôtel-Dieu 
de cotte ville entrent en possession 
des grandes prop 
faubourg Samt-J 
sous le nom de u Terrains mili
taires.” Ou nous informe que les 
révérendes dames font acta 
préparer par leur procureur M. La* 
brecque, notaire, les plans néces - 
«ires pour concéder ces terrains.

Quant à leurs propres enfants qui 
ont, parait il, asstz bien réussi, ils 
ne les avaient pas vus depuis plu
sieurs années, tt ne voulaient pas 
en entendre parler. Outre la vieil
lesse, Schadet k était atteint de plu
sieurs maladies qui le faisaient 
b au coup souffrir, et on sui pose 
que toi t cela combine av«c le<ha- 
grin îésuliant de l’abandon du s s 
enfrnts l’a pjubsé au su eide. Mar
di, il était sorti disant qu’il a.iait à 
Brook yu ; on ne l’a piui revu jus
qu’au moment où son cadavre aé é 
trouvé pendu dans la cave; le corp? 
était g acé et la mort remontait à 
piu-ieurs heures.

A« «idem de ebemlo de fer

aa*7 i*4* v*u*t

COLT DU BILLET B liots 'l'e itler parcours, table» horaire*, 
cirtes et tuai aatru renseigui.-ment peuvent 
être obtenue au on eau des billets de !a Ci é,
No 11 rne Mpsrkw.

J. E. PARKER,
Agent 'legBilleta et de* l’aseagert de la

Cto.
D. McNICOLL,

Agent général des Passagers. 
LUCIUS TUTTLE,

Géi ant des Passager*.

TRAIN KX 
rent avec 

à Cote«.u p»>ur i 
le* tr*lu du OiHU'l 
Est, e -rivant IE à 11.80 a -u.

Montreal

8.00 A.M. l-ll'fl KIK'I AUI*PIESF se /acor. 

• 'ui nt et à
T ru ne pour

.'10, Carre du Marelle By. 36<>r*i

Ksi eUe Sud
Il t»fc offert au jorteur detoutnumiro 

gagnant d j ,ni pay^r «-n espèces le m »ritant 
de son lot, moins une com nUsion de dixSi. PAS DE GO'JTER GRATIS •4-50 P-M.

A 8 20 »> rr., te raccorJant 
V- . - .ut Central et «lu ti

AIN RAPIDE

f*nd Tronc p<iur

pourcent.
Le* 1,0ms «ks gagnante ne ion. pas 

à la publicit1, a m nos d'une autori

Les demande i de bllet' seront remues 
jusqu’à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi da chaque 

Le Secrétaire : S. E. LELEBVH8,
Bureaux ; 1», Bee Ssl*l-JM»ne*,MonUral. iaasd*.

s a Redaction S4*l* an 1,011 kOOi.-f *iil»*t*ullel *
A bon marri)*

Quand vous êtes pressé, voua ne do*ii»e 
pas attendre, tout est prêt à parii de 11 hre. 
a m., jusqu'à »uir Une bonne assiéter de 
Soupe, viande , chau les ou froide- de toute» 
s >r es tialades en grande variété, une sp*

trains du

éduci'on dans le»

Loutre, Moutou 
erse, h’ea!,
-tor, Etc

J OS LANDREVILLE • . r -• vois arriveiont à 12 30 p. m et H 10 
1 “ l'K t, se raccordant A la gare Ron
ce Montréal, avec les trains de l’Est 

et u « iud.
Cr r P 

Moot16*1.
r . e n fiuiUera 'a gare dn chemin Rich-

u.oud A 7eSo i». ni. et éras p. in. ravor- 
l*t trains Expies* de Mo trca!.

401 Bae Sparks

Ecuries de loaage, Chevaux etVoituns 
de premier o 'dre. Commande» exécutée» 
tans retard. Communication» par te é- 
phone.

niais Pullman eur les trains de
C est pou. l'at commodalion des mai* 

chauds et d«-s coini- et ie public en général. 
C es le repas le plue suce lant i.ue vous 
pouvez, vous procurer dans la ville et a* 
plus bas prix que n’importè où. Venes à 
" I Internatiouwl Hotel,' rur la rue tieorg» 

S mémo.
„ , J W LANCTOT, Prop. 

NICHOLSON, Reot.au,a1 eur.

SPECULATION.
Geo A. Romer, 

BANQUIER & COURTIER

Imast, Boat, ftc £fc T B PROFKtiHEL’R GAGNON donne la 
JLd sauté an coy a d’un REMEDE SAU- 
V aGB et d'une uécouvarteimportante lour 
la guérison «Se ia «.atterre. Tout le mond-i 
•ait qu'il n y a pas u e seu e umtedte dan» 
le mon-'e sa- * qu’il y ait une racine on nné 
herbe pour a gu- r.r. PaoFeeseua Oaotios, 
386 rne Riden.

buffle^, de chèvre, 
i, eL*, chez Bangor, Mh, 23 -Un sérieux arc - 

dent est a-rivé au train du matm 
d«; Baugor à Saint Jean p è» de 
Bovd’» Mills, à deux milles à l’e-l 
de Ki

NETTOYAGES TAPIS EXPRESS DE BOSTON BT NE W-YORK 
VIA R0U8E 8 POINT

Ottawa

Po’Qt B 6 40 p. m et •< raccordai) A i 
itroit avec le* naine du Vermont C'en 
Dalaware «t Hudi 
arrivent a Boston 4 7 4 
CO te lendemain ma'in.

et jugez pa r vuu

H COTE A LA VAPEUR G ).
1-20 P M K gare de la 

n«.a Rouse's

ermbnt Centrai e’- 
are «t Hudson, pour l'E^t et le Sud, 
ni à Boston à 7 40 «t à New-York à 7.

40 et 42 Broadwav et 51 New 
Street, New-York City.

Parts, Titres, Grain*. Provision* et 
Pétrole achetée», vendu» et négo

cié» sur marge».

P. H.— crtees pour brochure expllca-

1 HONNI ER 
[BEAU, OITAW»-

à 10 a. m. Wm. D et le* plumes répa-

STEPHKN8 WILKINS,
1» roc Augbsta.

te« ordres peuvent 6tie laissée au No 78, rue

• tapis sont nettoyés 
à la vapeur rhex

ngmai),
M dgst!, conducteur de ia malle ; 
Juh i Cimpbeil, aussi conduc eur 
de malle, et Harry Goodman, 
chauff ur, ont été tués el été ense
velis sous les décombres. J A: gell, 
le mécanicien, a été rérieusemeni 
ble>-sé. Jusqu’à présent l’on ignore 
si d'autres personnes sont b es <ei 
I.es chars étaient pourvue de pla- 
sieurs calorifères et le train ayant 
déraillé le feu se communiqua de 
la locomotive. Les chars de la 
malle, du bagage et le char salon 
ont été réduits en cendres.

Le dé- 1*0 Z?£«ua.o£ox"bm
FONDERIE DE HULL iliEWCOiHBE

Le seiieigné vient de 
del* foaderi- de Hall 
préperu à exéc U-.r 
dînai* ligue de f» 
pesante» de tout.-* .<

*a plusieurs 
tir» to-e les

f-ire l ac iui»ilion 
ei e«t mil t naot 

«ou'»a o ice U ouvrages 
«eslégT. • ou

. en homme pratique qui a 
années d'expérience, et gerao- 
ouvrage» fait à «on étant

T. LAWSON 
Km Brewery, Hell,

KM George, Otlewo.

1TBS Des chvrs dortoirs pullman sont att&chf-e 
aax trains entre Uttswa et Boston. Les pna- 
sagers d'Ovawa pour New York prendn nt 
lee Pullman A Saiul-Albaos ou * Rguki’s

Le* bi let», lee lits et t 
selgoement peuvent être <>b 
des billets de la

1 e meilleur d*n* I* monde.

LOYER S, CIB 
Seaiesa lagasia d’Epiceries

tire. Orgues depuis $55 ea uu-nlaut
CONDI I IONS D’ACHATS FACILES

W. F. Coates & Cie
No. 64, RUB BASK,

OTTAWA-

eusio *Chaiaesff’etade 
de chambre a 
»ade mala, 
et ped»,
»r auc aaléen.

», auriéteâ situées au 
ean et connues W. J. ELLÀRD Station»cité ou auxN* SM, *tJB BALHOI 

Ole de I* rme d* rCflMs' Fabricant «le charrue» et «bnreron B. J. CHAMBERLIN, 
Surintendant Général

=>H BÔŸOEN
jjjsÿstcestseisi

10 RUE ST43E0R08, OTTAWA PERCY B. TODD,
Agent général de» Paeeagers.et sa eoertoUte e*ve

.t OiesOl*
I ToeÂTweeds «t S4e*w à Robe# eeheO» et eoele6tioeii8d»ii8 eot» tWoVviMeent reoerre
( Moo*pfo_do,l0 peer 100-1,XR030 et Oie, XOl Rue Rid _u

l»j16610. ISSW,HAMJUsMMKHXB iyUMMMB ITÀUTD1IEjyjIA
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:RUE R

Vendent 

choix pour 
nime de 

livre, soit 
Japon ou c

113 Due Rldcii

DERNIER
(Service spéci

Georgetown. 2C 
tholiqne de Geoi 
cé'ébrer le ctnten 
lion par de bril 
quelles le présic 
prb part. Vendr 

iféré des dé 
personnes 
Bayard, ni 

ministnpremier 
grand nomhr. 
d’Etat

Wi'rkesbane, Va 
sion terrible s'est 
manufacture de 
mou! h, hier. C
reçu les détails c
•ait i-eulemert q 
été brûlees à ni 
sérieusement ble

Ii.dianapol 1 
décorée et les dra 
plusieurs endroit 
Harnson part [ 
aujourd’hui. Il < 
av c affabilité uni 
qui viennent lui

Québec, 25—1! 
que le Grand Tro 
ateliers de Lévis ; 
la demande du c 
ville.

UMl«t
Winnipeg, 26- 

vincial a présent 
ainsique les est ire

J

Pritchard & Andrews
B'ampe» en Caout

chouc, Sceaux, K le 
pei pour dates et i 
étiquette».
Chèque' et Billet» 

re et en acier.

Mémorial».

Utampe» en acier.

SI voue roule» taire

Réparer tos Balances

INSPECTER «POIDS
Iliage pour Be 
Rouleaux, etc.▲lier ches le eoue-

PKITCHAKD kT AI1DBBWS
GRAVEURS EN GENERAL

----- No. 178 RUE SPARKS------

ma*mà
Vous Cdentionnei les noms dans 
votre lettre, noms que j’admire au
tant que vous les admirez en France.

Je vous prie d’exprimer à me», 
sieurs les membres du comité la 
vive satisfaction que j’ép ouve 
d’avoir eu, au cours de mon séjour 
en France, l’occasion de me joindre 
à eux pour donner au Souverain 
Pontife un témoignage commun de 
notre vénération et de notre amour 
filial.

Veuillez agréer, monsieur le Pré
sident, l’assurance de ma haute 
considération.

J. A. Chapleau

En reproduisant celte lettre, 
l'Univers, le grand journal cath - 
lique de Paris, disait, en date du 26 
novembre, 1887 :

“ Sa Sainteté le Pape a daigné 
“ bénir l’œuvre dus chevaliers pon- 
“ tiücaux et prometire à la déléga 
“ lion du comité, l’msigne honneur 
“ d’une audience particulière. Aussi 
“ la souse îption a t-alle obtenu un 
“ sucrés d’eulliousiasme, non-seule- 
“ ment en France, mais un peu 
41 partout, et surtout au Canada, 
41 terre de vaillance, d'honneur et 
41 de foi, dont le ministre secrétaire 
44 d’Etat, l’honorable J. A. Cha- 
44 pleau, écrivait tout récemment 
44 au président du comité une adtni- 
44 râble lettre, solennelle afiirmation 
“ d’amour et de reconnaissance 
44 triotiques envers l’Eglise cal 
44 lique

“ L’homme d’Etat qui parle ce 
*• catholique langage est mimstie 
44 depuis plus de dix ans. Combien 
“ de ministres anti-chrétiens vou- 
44 draient que l’on pût en dire au-

Quelque temps apiès, l’honorab'e 
secrétaire d’E'at recevait du Prési
dent du Comité la lettre suivante :

C

Paris, 12 octobre, 1887.

A l’Hon J. A. Chapleau,
Ministre Secrétaire d'Ftat

du Canada

Monsieur i.k Ministre,

J’ai à cœur devons f ire parvenir, 
au nom du comité des Chevaliers 
Pontificaux, l’exprussion de la plus 
vive gratitude. Votre très généré se 
souscription ne pent manquer 
’rlêtre un fécond exemple sur cette 
noble terre canadienne où j'ai senti, 
en vous lisant, battre le grand cœur 
de la vraie France.

Souffrez que je vous remercie très 
respectueusement, monsieur le mi
nistre, du bienve llant accueil que 
vous av z daigné me faire, et de la 
belle et éloquente lettre que vous 
m’av z fait l’honneur 
elle sera le joyau de notre Livre d'or% 
et je suis certain quMle touchera 
profondément le cœ ir dr Notre 
Très S uni Père et 
ainée de l’Eglise.

Veuillez me faire l'honneur d’a 
gréer, monsieur le ministre, l hom
mage de mon profond respect et de 
ma bien vive gratitude.

Vicomte de Pou, 
prefet, Président du 
International de sous-

de m’écrire ;

celui de la tille

Ancien 
comité
cription des Dignitaires et 
Chevaliers des Ordres Ponti
ficaux.

Dans un autre passage du môme 
livre M. Drolet raçonte en ces ter
ni» s l'audience accordée à la délé
gation et au comité.

“ Le Saint Père m’interroge sur 
le Canada 
eusemem 
que je dis à Sa Sainteté représen
ter otfi tellement à ses p:eds. Je 
profite de l’occasion que m’offre le 
Saint Père, en me demandant si les 
zouaves canadiens sont toujours 
prêts à voler à la défense du St. 
Siège, pour assurerSa Sainteté de 
de l'entier dévouement de tous les

, et me parle bien affectu- 
des zouaves canadiens,

pontificaux cana- 
leurs enfauts. Le

anciens zouaves 
dieus, et aussi de 
Saint Père me répond : Tiès bien, 
mon enfant ! Je suis content d’en
tendre que les canadiens sont tou
jours fl ièles à l’Eglise. Je bénis 
les anciens zouaves et leurs familles 
du olus profond de mon cœur.”

Voici la liste des principaux sous
cripteurs canadiens telle qu’elle est 
reproduite dans le livre d’or :

L’Union Allet......................
L’hon. J. A. Chap eau, 

commandeur de Saint-
Grégoire............................  1,000 41

L’hou. Sir A P. Giron, 
ministre de la milice.

L’hon. Sir Hector Lang- 
vin, comm. de St. Gié
goire....................................

L’hon. J. Aldéric Ouimet, 
orateur de la Chambie
des Communes..............

L’hon. Juge Taschereau,
(Québec), comm. de St.
Grégoire............................

L’hon. Juge Taschereau,
(Ottawa)............................

Sa Giâee Mgr Duhamel,
tarch. d’Ouawa).............

A’f. Larocque, jr., ch ■ 
valier de l’Ordre de
Pie.......................................

Chs. A. Vallée, chevalier 
de St. Grégoire.............

Suit une longue liste de souscrip 
leurs pour des sommes plus mini
mes dont les dons réunis forment 
avec ceux qui précèdent, pour le 
Canada seul, le septième du mon
tant total di la souscription réunie 
par le comité dans le monde entier.

Ce livre d’or est appelé à plus 
d’un titre à figurer dans nos biblio
thèques canadiennes ; il restera 
pour le Canada comme un titre de 
gloire et un impérissable souvenir 
de la piété de ses enfants pour le 
Saint S;ège.

1,000 frs.

500 41

125 “

500 44

100 44

100 14

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, A TC.

Bureau : li) rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

Aktnt pour 1» Cour Hupréme. le Parlement et 
les Départements Publics.

Scottish Outarâo ChMinbcm, Ottawa, O.

X/f McuEGD.C. h-, Avocat,Cours Fédérale» 
etileuuéboc, 13» rue XVeiliuatyii.uuawa

xj.ïùou

AYOi/AÏ, AUiiUtii'tiit, ait.
— I1URKAU : —

Scottish Outarlo t humb. . ., Ottawa,^.;

STtWAflT, CHRYSLER & GüQEREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour ia Cour Supreme et le Parlement

Chubres Union, 14 rue llelealfe, Ollaw», Ont
F. il. CuityslkhMcLbod Stkwaht

J. J. Countsv

VALIN * COOt
A vocal». Solliciteur», Etc.

BLOC EGAN, RUE SPAltKS
vis-à-vi» l'ilote. Rufsell.

Bradley & Snow
ATS, tiULLlvTT URXpouk 
8UPKE.UK, NuTaI Uha, Etc. 

B. A. tilt ADEE k . A T. S
Argent;» prêter » tl 

rembourser eu uueun te

LA COUK

p. c. avec privilège de

OÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

ÂGKNTB POUR LA COOH SUPHÈMg *T 1.83 
DKI'AR TKM8.NT8.

Bureau: 25 « Sparks, ci face de Hotel Russel
Arthur W. Ouueury. F. C. Powell.

DENTISTEIUE
ELEGANTS ATELIERS DE DENTISTE A UL'LL

Kl ci» «l’égal même A Ottawa
Le Dr B. S. Siackhou e, dentiste, 

diplômé du collège de Howard, Boston, 
licencié pour la Province de Québec, 
vient d ouvrir d’éléganto ateliers de 
dentiste sur la rue Piincipale, à Hull, 
en face du bureau de Poste, où il se 
tiendra continuellement. ■

ïF. F. LEMIEUX
Avocat, Sol.icitenr, etc. Agent pou 

Suprême, le Pari ment et les D 
munis publics.

Bureau : 74$ Rue Sharks, Ottawa

r ia Cour 
éj arto-

Dr fissiault
------DENTISTE------

COIN des RUES RIDEAU et SUSSEX
------OTTAWA------ iHeures de bureau de 9 à 5 heures.

Mme LETCH, 435 rueWellington
Agence pour la veute des corseta lus 

Star Yatisi et autres geares.
Linge de corps confetti inné sur commands

MLLÏ COLLINS A toujours 
eu mains

un assortiment complet d'articles de mode 
à irès bas piix, 310 rue Wellington, Ottawa i

\ CH8TKZ VOTRK PAIN, TART1S, PAIN Vg
ai. Vibnni, à la Boulanger.e
D. LEb, proprietaire. Pain û 9 cent»

216—RUB DALHOU8IB—216

JOHN KERRIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recooimande pour le posage I 
des appareils ne chaud .ge.

No 106 Rue LYON,OTTAWA 1

J. STEWART

bureau a
rth

ur provincial et iugemear c.vi 
udessus d la pliarmuie Mac 

y, ‘284 rue «VELLIN > i UN, UtUWa.

IAAUŒR McLUS 4 HUULHiiT

Selllelleer», Prorureart, Ageuh P til 
----- lUUroe, Notaire», B te.. Eté.

No. 34$ RUB ELGIN, OTTAWA. 
(De rant leJRusaell)..

WIOUVELLE INVENTION"* tissay i ‘W

—t si? sirtds.'s

EttrEs=«sSI
aids. BcrtVrs, poor «voir le Catalogue Illustré,

Bta^nà««sra

UNE 1

IE CO
OH

CâftTES PROFESSIONNELLES

M. J. GORMAN, LL.B.,
I Successeur de L A. Olivier)

ivocal Sullicilfur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coin dee Knee Kldewe et Nimmi
OTTAWA, Owe

ARGENT A PRETER

BELCOCJRT & MacCRAKEN
Avocate, Procureur», Notaire», Eté,

ONTARIO ET ODEBF.C
ScoLlsh Ontario Chamb rs, Ottawa, Ont.

Û’GARA & REMON
AVOCATS SOLLICITEURS, NOTAIRES. Etc.

Bloc Hay, me Spaiks, Ottawa, Ont
PRES DE L'MOTKL KL.SSELLaJiaJB

Martin O’Gara, G. R K. P. Rkmon

Walker, Mcitan & Blanchit,
AVOCA TEI

», ftotlleiteur». Agent» Pa 
taire», Notaire», etc, etc

No. 34$ Hue Elgin, Ottawa
(IN FAGS DU RUSShLL)

W.I1.Walker. D.L.McLtau. C.A Blanche!

rleeaen-

A VIS est par le p 
A cation sera faiU

résent donné qu'appli- 
•ile à la prochaine eessi m 
la Pui-aance du Cenadadu Par.t-ment de

pour un acte incorporant une compagnie 
devant être connue nomme THE UTTA WA 

KH BRIDGE COMPANY et dont le 
but est de maintenu', ériger et mettre en 
opération an pont sur la rivière Ottawa de 
ou à quelque point p. ès de Rockliffe, dans 
la vicinité de la oilé d'Utlawa, dans la pro
vince d'Untario. à un autre po;nt de la pio- 
vince de (Juébec, lequel pont devra servir 
aussi bien an passage des trains de chemins 
de fer qu’à cel ii des antres véhicu es, aux 
piétons et au tretic généralement avec pou
voir de prélever des taux de péage tels 
qu'approuvés par le Gouverneur Général en 
conseil pour le passage sur le dit font de 
tous piétons, chevaux et autres animaux, 
trains de chemins de 1er, voitures et autres 
véhicules et aus-u avec privilège de bâl.r, 
ccn traire, maintenir et meltri en opéra
tion une ou plusieurs lignes de chemins de 
fer reliant à ce pont toutes lignes de che
mins de 1er existantes ou à faire.sur chaque 
côté de la rivière.

Eu date du 12e jour de décembre, 1888.
TA Y LO H MoVEITY, 

Solliciteur pour les applicants

T E SOUSSIGNE a ouvert un nouveau 
La magasin de fiouveantês et de Tail
leur au numéro 88$, rue Lyon et est pre
pare à vendre à bien bon marché ut à don
ner satisfaction à tous.

Wm. B. BRADLEY,
88$ ru» Lyon.

C. E. WOLF & CIE
irpeitiirs lederuu 4 proïkiau

48 & Sî lue 8L61Î1, OTTAWA
t«tl«a;deKhearM a. m. 
m a heure» ». m.

Plans complets et devis de la cité et des 
environs fournie sur demande. Comman
de* par !a malle ou lu télégraphe remplies 
avec promptitude.

------POUR LA------

Figure, les Maine, la Peau et le 
Teint en general

de Miel et il'Amende de Hinds, 
de Concombres et dee Roses 

de Moloderma. 
nt complet et 
de toilette ci-d 
nant d’ôtre reçu.

Gelée

Un assorti me nouveau de* ar-

R. ». McCORMICK
CHIMISTE ET DROGUISTE

75-RUB SPARKS-75
Prescription pour médecine et families 

préparée» avec soin 
Communication téléphonique, 1-2-88

Quelque Chose

Noua avoua en magaain en
viron 300 différente patrons 
de nouveaux gilets courte 
pour daines. Ce sont tous des 
échantillons pour le commerce 
du printemps. Les dames 
peuvent à coup rur en choisir 
un et avoir la dernière mode.

Les ayant achetés à la moi
tié des prix réguliers, vu que 
ce sont des échantillons, ce 
qui ne diminue pas leur va
leur, nous pouvons les vendre 
à des prix ridiculement pas.

N. B. — Premiers arrivés 
premiers servis. (Nous ne 
pouvons faire autrement.)

Colonie de Terrenenve.
At X

MEPRIMES DE CHEMIN DE FER

Le Gouvernement de Terreneuve sollicite 
des soumissions pour le construction et la 
mise en opération d’une ligne de chemin de 
fer dans I» Colonie d environ 260 milles 
de long, les dites soumissions devant être 
atresséee au Séculaire Colonial, Si. Jean 
Terreneuve, qui les recevra jusqu’au 15 ème 
Jour de mars, 1889.

Toute* autres informations et particulari
tés de même que les coniitions du dit 
contrat peuvent être obtenues sur applica
tion faite à M. O'Connor and Hogg, Procu
reur, Ottawa Ont,

DECKS
En cette ville, hier soir, le 25 c >erant, à 

l’âge de 68 ans, M. Blie D’Amour .forgeron. 
Lee fan rallies auront lieu demain, le 274 
Montréal. Les journaux de cette ville 
priés de reproduire.

feàfcpit mwyttfliJM
US tim D* G LOI «et Elle â «xÿriàÇ ufl profond regret 

de voir que ces résolutions avaient 
été, ou devaient être présentées et 
Elle m’a prié de vous demander de 
ne pas insister.

44 Son Eminence croit que ces 
résolutions tel aient plus de mal que 
de bien dans les circon tances et 
Elle m’a autorisé à dire cela à tous 
ceux qui m’en parleraient.”

Quel dommage, tout de môme, de 
penser que tant dé personnes de bon 
sens et d excellents catholiques, qui 
en ont jugé exactement de môme, 
auraient été bleu embarrassés de 
formuler leur avis s’il u’avait été 
couvert par l’autori ô d un Cardinal.

Nous venons d’avoir comm.loca
tion d’un magnifique volume inti
tulé : Jubilé sacerdo’al de Léon 
XIII, livre d’or du comité in erna- 

poniifi 
dû au

tional des o-dres équestres 
eaux. Cet ouvrage qui est 
vicomte de Poli, président actif du 
comité, comprend l’histoire des 
travaux de ce comité, les pièces 
justificatives, les listes des souscrip
teurs du don offert au St Père et le 
récit de la réception d ; la - déléga- 
t on par Sa Sainteté, ainsi que le 
compte rendu des fêtes jubiiiaires 

C’est un livre grand in-quarto 
superbemeut imprimé. Il renferme 
une magnifique eau-forte re résen 
tant le pape L on XIII et diverse* 
chromos litogra$hies reproduisant 

isentée au
À TRAVERS LES J0URI1ÜX

la croix pontificale pr« 
au Sain-Père à titre de souvenir, 
l’adresse du comité, les portraits 
des catdmaux et évêques d* la mai
son du Pape et des membres du 
comité international.

Mais ce qui nous a frappé, comme 
Canadiens, c’est la liste des prési
dent. d’honneur du comité 
est reproduite comme suit :

ponse aux attaques de YEten 
’adresse de Sir John A. Macdard à 1

donald, la Gazette, de Montrêa’, dit 
beaucoup de raison que i’iuto 

lérance dont les castors font preuve 
à l’égard de leurs adversaires pro
testants n’est pas de mise en ce pays 
de liberté. Tant que chacun suit lus 
préceptes de sa religion, nul n’y 
peut trouver à redire. Puisque la 
religion protestante ne déiend pas à
ses membres de s’affilier à la f »nc-
maçounerie ou à l’orangisme, il 
n’appartient pas aux catholiques 
vouloir
protestanis qui font partie de ces 
sociétés.

K lie

Comité International de socscrip-

Présidents d'Honneur.
L’Honorable J. A. Chapleau, mi

nistre secrétaire d’Etat du Ctnada, 
commandeur des Ordres de St. G.é 
goire-le-Grand et de la Légion 
d’Honneur.

M. le Général Baron de CNarbtte 
commandeur de l’Uidre de 1*16, 
officier de la Légion d’Honneur, 
etc.

trouver eu faute les

Le Mail proteste contre le nou
veau projet présenté par le ministre 
des douanes qui a pour but de com
prendre désormais les frais de 
transport (et sans doute aussi d'as
surance) dans le prix de la valeur 
imposable des marchandises impor
tées.

Le Mail a raison de protester, et 
le gouvernement devra i se surveil
ler avec soin du côté des douanes. 
S’il rencontre jamais des m \ .ces 
de désaffection dans certaines par
ties du pays, c’est à l’administration 
des douaires qu’il les devra.

Dans l’espèce, rien ne nous parait 
plus déraisonnable que l’innovation 
proposée. Si l’on trouve que 
notre tarif n’est pas assez élevé, 
qu’on augmente purement et 
simplement tous les droits exis 
tants. Ma s décider qu’une mar 
chandise paiera plus cher, parcs 
qu’elle sera venue d’OJesst au lieu 
de venir de Londres, du Havre ou 
do Niw-York, c’est le renversement 
de toutes les règles économiques. 
C’est le contraire de la théorie par
tout reçue, en vertu de laquelle on 
doit chercher à égaliser autant que 
possible la situation de marchandi
ses similaires arrivant de differents 
points sur le même marché.

Sa Grâce le duc de Norfolk, 
Chevalier Grand’Croix de l’Ordre 
Pontifical du Christ.

M. de la Rochefoucauld, duc de 
Doudeauville, député, ancien am
bassadeur, Grand-Croix de l’Ordre 
de Pie.

C i n’est pas 
pour le Canada 
Chtpleau ait été appelé à figurer en 
tête de cette liste, et à précéder des 
noms tels que ceux du Général de 
Charette, du duc de Norfolk, le 
premier Pair d’Angleterre, et du 
duc dé Doudeauville.

Dans l’historique des travaux du 
comité, nous trouvo is ce qui suit :

Par M. Gustave Drolet, (c’est le 
vicomte de Poli qui parle) nous 
apprenons la préêenre à Pars de 
l’hon. J. A. Chapleau, l’éloquent 
h >mme d’Etat c .nadien, député du 
comté de Terrebonne, depuis orès 
de 25 ans, ancien premier ministre 
de la province de Q tébec, le secré
taire d’Etat du gouvernement fedé 
rai â Ottawa, l’éminent orateur du 
parti conservateur de la province de 
Québec, commandeur desO.dres île 
St. Grégoire et de la Légion d’Hon
neur. Si cet honorable homme 
d Etat adhère à noire propisition, 
la Nouvelle France sera diguemen^ 

ésentée à not e tôle.
. Gustave Drolet et moi, nous 

sommes accueillis avec une cour
toisie pleine d’amitié, qui me sem
ble comme un écho séduisant et 
vibrant de la vieille France ; une 
heure durant, nous sommes sous 
le charme de cette parole exquise, 
purement timbrée, où la pensée la 
plus élevée revêt toutes les g âces 
de la forme; et deux jours après, 
en réponse à notre sollicitation 
écrite, nous avons la très vive sa- 
tisfac.on de recevoii, avec une 
généreuse so iscr p'.ion, l’admirable 
lettre qu’on va lire, et qui sans con
tredit, est un des joyaux de ce Livre 
d’Or.

un petit honneur 
que l’honorable M.

Le G'obe dans un artic e moitié 
sérieux, moitié badin, fait semb aut 
de ne pas comprendre comment 1. s 
partisans de la Fédération Impériale 
sont hostiles à la Réciprocité.

Il si dit convaincu que si la Fé
dération Impériale venait à être 
établie, un mois ne se passerait pas 
sans que le nouveau pouvoir fèdé 

s’adressât de lui-même aux 
Etats-Unis pour solliciter la récipro 
cité illimitée.

Le Globe a peut-être plus rai on 
qu’il iiele pense lui-même. Le lève 
de la Fédération Impériale u’etant 
à tout prendre que la constitution 
d’états unis de la race anglo- 
saxonne à travers le mond-1, on ne 
voit pas bien pourquoi, l’idee de la 
Fédération une fois admise, les 
Etats Unis ne seraient pas appelés à 
y prendre part, en même temps que 
les autres peuples de race anglo- 
saxonne.

Si les partisans de la Fédération 
Impériale ont omis jusqu’ici de 
songer à cette éventualité c’est qu’i s 
ont la vue courte.

1j3 Fédération Impériale abouti
rait nécessairement à dépo-sMer la 
vieille Angleterre au profit de
Washington........â moins toutefois
qu’elle n’assurât la prépondérance 
aux 200 millions d’habitants de race 
indienne; résultat qui ne serait 
guère plus flatteur, mais qui offri 
rail du moins une source de salis 
faction aux

Paris, le 20 septembre, 1887. 

Monsieur le Président,
J*ai reçu la lettre par laquelle 

vous avez bien voulu me faire part 
de la formation sous votre prési
dence, d’un comité chargé, au nom 
d s d gnitaires et chevaliers des 
Ordres Pontificaux, d’off ir une 
œuvre d’art à Sa Sainteté le Pipe 
Leon XIU, à l’occasion de son 
jubi.é Sacerdotal. Je vous remercie 
bien vivement de votie communi
cation et je m’empresse de vous 
félicitei de vot e heureuse iüitiati 
ve, et de vous apporter ma modeste 
souscription et mon entier con
cours.

Peuple issu de la Fille de l’Eglise, 
les Canadiens français ont, entre 
tous les fidèles le devoir du se 
montrer reonnaissant et soumis à 
l’Eglise et à sou auguste chef. En 
touenant la terre qu’il venait de~ 
découvrir, le premier acle de Jac
ques Cartier fut un acte de foi. Par 
le signe de la Rédemption élevé de 
ses mains sur ce continent nouveau, 
devenu notre bien-aimée patrie, le 
le digne émule de Christophe Co
lomb a imprimé au frontispi 
notre histoire un caractère religieux 
que nous retrouvons à chaque page 
au cours de trois siècles, et par le
quel nous avons ôté sauvés, le 
malheureux ou nous avons perdu 
la France.

Nos évêques et nos prêtres no bor
nèrent pas le dévouement à nous 
conserver les bienfaits inestimaDlee 
de la foi ; ils se firent, alors que nous 
étions, s non vaincus, du mois 
abandonnés, nos guides temporels, 
et c’est à eux que nous devons d’ê
tre aujourd’hui une nation disiinc e, 
prospèie et libre, assura sous le dra
peau loyalement servi, de l’Angle
terre les destiné- s d-i la race fran
çaise au Nouveau Moude.

J’ai donc raison, monsieur, de 
vous dire que nous avons, nous 
Canadiens-français, comme catho- 
1 ques et comme citoyens, des mo
t-fs particuliers de manifester noire 
amour et notre vénération au Saint- 
Père, qui représente à nos yeux 
Die» et Patri •.

Vous m’off ez au nom de m s 
sieurs les meiub es du comité, 
d’être l’un de vos présidents d’hon
neur. J s ne puis refuser votre de
mande, qui m’honore d’autant plus 
que je dois partager cette distinction 
avec les catholiques illustres dont

archéologues, car au-èt 
tant de siècles écoulé-, il ramène
rait le gouvernement du mon le ù 
son berceau.

Le Siftings de Winnipeg que les 
lauriers des jeunes libéraux de To
ronto empêchent de dormir vient 
d’entreprendre une nouvelle cam 
pagne pour la suppression des im
pressions françaises dans la provin. 
ce du Manitoba.

Il faut avouer d’ailleurs que les 
canadiens français ne font pas tou
jours ce qu’il faudrait pour se bien 
défendre. C’est ainsi quê nous ap- 
prenonr d’après YOuest Canadien que 
le crédit foncier franco Canadien, 
institution exclusivement dirigée 
par des capitalistes canadiens fran
çais vient d’envoyer à Winnipeg un 
représentant qui u’est pas canadien 
et qui n’entt nd pas un. mot de f-an-

CVst la srconde fois que le crédit 
foncier chu-il au Manitobi ur. re
présentant étranger d 
française.

la langue

L'Electeur dit que. toute question 
de parti mise à part, et parlant pour 
l’hypothèse où l'aarniniatration du 
Canada devrait continuer à être 

i, il accueillerait avec 
^faction l’idée que Sir

consarvatice 
une vive sali 
Hector Langevîn dût succéder un 
jour à 8 r John A. Macdonald 11 
verrait dans le choix d'un promit r 
ministre canadien français un gage 
de paix et de concorde entre les dif
férentes fractions de la Confédéra
tion.

*****

la niscussiuN d'hier
M. le colonel Amyot est un galant 

homme et un galant officier. Ce 
n’est pas sa faute s’il n’a pas trouvé 
l’occasion de s’illustrer dans la cam
pagne du Nord-Ouest, et c’est encore 
moins sa faute si l'échec de 
la coalition libérale nationale 
aux élections de 188Ü lui a ravi 
l’espérance de devenir ministre de 
la milice dans le gjuvernement 
Blake. Mais il lui en est resté une 
vive amertume que les violentes 
polémiques du Canadien ont eu le 
tort d'aviver
Québec il y a quatre ans pour 
rendre au Nord-Ouest M. Ainyot 
élait le partisan politique et l’ami 
personnel du ministre de la milice. 
Lorsqu’il est revenu du Nord-Ouest, 
tout porte à croire qu’il n’avait pas 
encore ch mgé de sentiment ; mais 
la lutte politique qui a suivi a fait 
de lui un autre homme, et aux envi
rons de 1880 il était devenu l’adver
saire pjrsonnel de Sir A. P. Caron, 
critique intempérant des opérations 
du département de la milice, cher
chant partout la petite bête, repro
chant à Sir A. P. Caron la pluie 
subite qui avait rendu humide un 
lieu de campement excellent la 
v ;ille, voulant faire peser sur le 
ministre la responsabilité des sup
pressions faites par le Général Mid
dleton dans le rapport du colonel 
Strange etc.

Ces sortes de débat-, derrière les
quels on sent apparaître l’animosité 
de celui qui s’y livre, sont rarement 
heureux pour ceux qui les provo
quent. En 1887, la discussion avait 
été parttcuüèiem nt fâcheuse pour 
le colonel Amyot; ctr ce dernier, 
ayant insinué que, par pure mau
vaise volonté pour ses compatriotes 
canadiens-français, le ministre delà 
milice avait empêché le 9e bataillon 
de se couvrir de gloire, Sir A. Pe 
Caro l put, à titre de réponse et de 
v mgeance, se borner à donner lec
ture d'une dépêche privée dans la
quelle M. Amyot demandait lui- 
même que le 9j bataillon fut réservé 
à la garde des approvisionnements 
Nous somtn s loin de penser que 
c lie recommandation fut inspirée 
par un sentim nt blâmable ; et si 
l’on se reporte aux circonstances 
d’alors, on trouvera plus d’une 
bonne raison pour la justifier. Mais 
il ôtait singulièrement injuste de 
faire un crime à l’autorité militaire 
d3 n’avoir pas mis au premier rang, 
devant l'ennemi, unjéataillon.qu’on 
l’avait soi-même priée de n’y pas 
mettr -.

Quoiqu’il en soit, il était resté de 
cet incident, un je ne sais quoi qui 
portait ombrage au colonel Amyot ; 
et, à trois ans de date, il a tenu â 
établir qu'on n’avait pas le droit de 
le soupçonner d’être homme à man
quer à son devoir militaire. Hâtons- 
nous de dire que, toute question de 
politique et de récriminations per
sonnelles mise à part, M. Amyot a 
hier obtenu son point ; et disons 
non moins hautement que c’est jus
tice. Sir A. P. Caron a déclaré qu’il 
u’avait jamais eu la pensée de con
tester le courage du colonel du 9e 
bataillon. L’hon. M. Laurier, qui 
l’a vu de près à Québec, lui a rendu 
un légitime hommage et le gé
néral Laürie, qui est particulière
ment compétent en matière mili- 
tiire, a dit que M. Amyot avait tou 
jours et partout été un brave et que 
personne n’aurait pu croire à une 
accusation de lâ-heté portée contre 
lui ou contre son bataillon II est 
vrai que le général Laurie n’a pu 
s’empêcher de formuler, chemin 
faisant, quelques réserves sur les 
idées et sur les pratiques un peu 
fantaisistes du colonel-député en 
fait de discipline et de hiérarchie 
militaire. Mais à quatre ans de 
date, on peut passer condamnation 
sur ces vétilles.

Tout est bien qui finit bien, lia 
été constaté que M. Amyot était un 
brave officier, qui avait eu tort dans 
ses attaques contre le ministre de 
la milice, mais qui avait raison 
dans la défense de son honneur 
personnel. Voilà une question vi
dée. Qu’il aille donc en paix et qu’il 
n’y revienne plus.

Lorsqu'il a quitlé
se

M. !e docteur Trudel, député de 
Champlain avait annoncé le dépôt 
à la chambre de Québec d’un proj t 
d’adresse a la Rome en faveur du 
rétablissement nu pouvoir temporel 
du Pape, ensuite on apprit que ce 
projet avait été retiré et divers jour 
naux avaient annoncé que le retrait 
avait eu lieu à la demande de l’ho- 
norable M. Mercer sur la menace 
d’une scission entre les libéraux et 
nationaux.

L‘Etendard rétablit les faits en
produisant une lettre de M. L. P. 
Pelletier, de laquelle il résulte que 
le retraif a eu lieu à la demande de
sdu Enrnence le ca-dinal Tasche
reau

Son Eminence, dit à M. L P. 
Pelletier, m’a fortement conseillé 

kde ne pas seconder ces résolution»

MARDI, 8# FBVR18B 1889

A la suite du vote d’un grand nom
bre de bills privés, la Chambre des 
Communes a entendu le colonel Amyot 
qui a développé sa motion pour la com • 
munication dun certain nombre de 
pièces relatives aux opérations militaires 
du 9e Bataillon en 1885.

Sir A. P. Caron, le général Laurie et 
M. Laurier ont success vement pris la 
parole et, finalement, la motion du colo
nel Amyot a été retirée.

Au Sénat, M. Gowan a présenté un 
projet de résolution pour l’abolition du 
grand jury.

L’hon. M Abbott, tout en repoussant 
actuellement la motion, a reconnu que 
la vénérable institution du grand jury 
n’était plus en rapport avec les nécessi
tés de l’instruction criminelle, et donné 
à entendre quo le gouvernement pour
rait bien présenter, à la session pro- 

dc réforme sur cettechaîne, un projet 
question.

Il paraît que la mystérieuse motion 
do b'dmo que Sir Richard Cartwright 
bo propose de présenter est fondée sur 
la lévocation do I bon M. Ross, comme 
percepteur des douanes il Halifax. Peut- 
être lus amis de M. Rots feraient-ils 
mieux de ne p«a appcLr trop d'éclair 
oissements sur cette affaire.

La Commission Royalo du Travail 
ort entre les 
j ministre des 

douanes. Ce document, qui est assez 
court, comprendra hoixante pages envi
ron ave e les pièces annexes.

a remis, hier, son rappc 
mains de l’hon M. Howell,

Certains journaux continuent à don
ner à M. L. 1\ Pelletier le titre d’hoao-

C’est une grosse erreur d'étiquette, 
règlement promulgué par ordre de la 

Reino, en 18ti8, et qui attribue aux 
conseillers privés le titre d'honorables 
pendant toute leur vie, porte expressé
ment que les (énatcurs du Canada ne 
seront appelés honora blés que pendant 
la durée de leur mandat.

Le même règlement porte ou termes 
non moins exprès, qu'à l’avenir, les 
conseillers législatifs dos provinces ne 
seront plus qualifiés d’honorables.

C’est done par suite d’une usurpation 
maintenant entrée en usage que les 
conse;llerN législatifs de Québec rvtien- 
tiennent à i’instir du Sénat, nn titrequi 
lie leur apparfuut pas. Mais c’uHt une 
Hccondo usurpation que de prétendre 
garder ce titre quand on a cesse de faire 
partie du Conseil.

L<

On ne sc fait pas d’illusion, aux Etets- 
Unis, sur la portée de lu motion de Sir 
Richard Cailwriglit demandant pour le 
Canada le droit do faire lui-môme ses 
traités de commerce. Le Utica Herald 
dit que ce pouvoir cstl’altr but suprême 
de la souveraineté, et que la dereando 
faite par Sir Richard Cartwright équi
vaut à uno demande d'indépendance à 
l’égardde l’Angleterre. Ce journal ajoute 
que tout ce qui aura pour effet d’affaiblir 
les 1 ens qui unissent le Canada à F An
gleterre poussera fo. cément notre pays 
vers l’annex'on av> c les Etats-Unis.

Nous n'avons jamais dit, nous même, 
autre choee.

Noua regrettons vivement d’apprendre 
que M John Lespéranee, rédacteur du 
Dominion Illustrated, et collaborateur 
do la Gazette (Laclède), a été pris d’un 
accès d’aliénation moniale. Un a môme 
dû l’interner à l’asile de la Longue-

Lcs 'ibéraux protestants qui attaquent 
M. Mercier à propos du bill dcsjésui- 

qui lui vcpiochcnt surtout d'avoir 
remis la distribution des 8400,000 à 
Vurbritrugo du Pape nous paraissent 
bien peu conséquents avec eux-mêmes.

Hans cetto occasion, M. Mercier a 
tout simplement trouvé le moyen de 
conclure directement un traité avec lo 
Saint-Siège sans violer la constitution, 
tans porter atteinte aux droits de la 
couronne d’Auglctcrre, et par voie de 
simple mesure législa ive.

Cela devrait le rendre cher au cœur 
de sir Richard Cartwright ; d'autant 
que rien n’empêcherait le Canada de 
faire demain avec les E'ats-Unis ce 
que M. Meicierafat l'automne der
nier avec 'c Saint-Siège, si les Etats- 
Unis étaient réellement disposés à 
s’entendre avec nous en vue d’améliorer 
nos rapports rapports commerciaux.

La crise ouvrière a amené à Rome 
des troubles qui n’en sont pas encore 
vems à une révolution mais qui ont 
produit du moins une émeute tièssé-

Le gouvernment Italien semble livré 
à un grand eftarcmeut. Il a déjà révo
qué le questeur de Rome (préfet de po
lice1 et il est question do tévoquer 
également le préfet de Rome.

L'Economiste de Londres dit. à l’oc
casion de la mort du prince Rodolphe, 
que la folie est en train de tuer la mo
narchie en Europe. L'E. onomiste pré
tend connaître plus de vingt princes ot 
princesses atteints de folie, et les cas de 

’ ce genre, paraît il, augmentent rnpide-

Le Pull Hall dit que si les races 
royales veulent se guérir de c_* mal, 
elles devient cesser do ne s’al ier 
qu’entre elles.

1 II paraît que la constitution du cabi
net Harrison ne va pas toute seule. Six 
jours nous réparent de la date à laquelle 
loi doit s'installer à la Maison Blanche, 
et rien n’est encore définitif. Mais une 
partie de ses adhérents jettent feu et 
Aammo contre les choix projetés par le 
nouveau président

On lui reproche de ne s'être abouché 
avec aucun des chefs du parti républi
cain dans le Sénat, et d’av ûr dédaigné 
les amis spontanés qu’il a reçus.

Un membre influent du psrti répu
blicain dans l’Etat de New York, a dit 
qu’il ne s’écoulerait pas trois mois avant 
que M. Harrison ne fut plus mal vu 
des républicains que le président Cleve
land n» l’était lui-même,
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LÉ MEUfiTftÊprochaine. Le revenu èstimé pour 
I l'aimée courante s’élève à $558,263. 
| Les sommes dues par les divers 
I chemins de fer portent le mentant 

â $1,933,458. Les dépenses sont es
timées à $573,406. Le trésorier a
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CHENU DE FIA DH UP BRETONparlé deux heures et demie. 
L’honorable M. Norquay doit lui 
répondre ce soir.

L’enquête au sujet de la mort de 
Madame Kelly a été reprise, hier 
soir.
]o!lAiPr?mierk'i!î?1?11 eXîmif,A f81 nEi 8 lUMISSIONS CACHtTKKS,
le détective I lanigan qui a été ap m 6e» bu suuesigué «i marquée# à
pelé au numéro 268 rue Clarence rondo», - Soumission pour un Lot t; 
ét qui a trouvé le cadavre de ma- seront reçues jusqu'à miJ, ueicr. di. le ti 
dame Kelly, étendu sur le plancher. *889 
UdéUcüvedU qu’ayaot examiné vl  ̂t™ .îfitlS, 
le cadavre il a trouvé une blessure . oheeine do fer du gouvernement, < ituwa, 
profonde a la te te. il na pas vu | où k formule des soum nions peut être 
dans la chambre aucun objet sur obtenue ie et après mercredi 20 fcntcr 
lequel madame Kelly en tombant couraot. 
aurait pu se faire celte blessure. ' ha.Su 
.Madame Cooper était présente et J,“nUnu 
et lui a dit que c'était madame étrefattarg 
Hendricksjj qui la première le matin que «ccepte par 
avait constaté que madame Kelly a i mi list .• d «

i^pear ■■ peai a Urmaê

UNE VENTE LISTE IDES PRIX

Bryson, Graham & Cie
MKNTA PRETER

FAITS DU JOUR
COURT & MacCRAKEN

On dit que le Mail et quelques 
journaux protestants seront pour
suivis pour libelle par les Jésuites.

M. Tar'e du Canadien, est arrivé 
hier à Montréal de retour de son 
voyage en Europe.

Sa Grandeur Monseigneur Fabre 
est arrivé hier à New-York et sera 
aujourd’hui à Montréal.

L’université de Georgetown vient 
de conférer des dégrôs honorifiques 
à .’honorable M. Mercier.

Le bureau de commerce de Qué
bec à sa dernière réunion a décidé 
d’envoyer une députation pour pro
tester contre l’élévation du droit 
sur la farine demandé par la cham 
bre du commerce d Ontario.

Une dépêche spéciale de Rome, 
nous apprtnd que l’honorable j ge 
Baby, en ce moment à Rome, a été 
décoré par Notre Saint Hère le Pape, 
Grand Gioix de Saint Grégoire.

Cèet la jlus haute dignité que le 
Souverain Pontife puisse accorder à 
un laïque.

L’honorable juge doit s’embar 
quer incessamment pour revenir 
au Canada.

»•'. Procureur*, Notaire*, Etc,
rARIO ET QUEBEC
llsb Ontario Chamb rs, Ottawa, Ont.

p'uvent Sire 
en t li f des • 9

j’GARA k REMON
IS SOLLICITEURS, NOTAMES, ETC.

Hay, rue Spaikg, Ottawa, Ont
PRES DE L’HOTEL msmi t . rr

i O’Gara, G. R.

• ••MUMMUI-MIHIIIIIIII^^-^ 1 -^^iimmiiuiiH .i..........vra êire acoome î oumiesion
un dépôt égal à cinq pou 
l de la soumis ion. Ce d 

eut com

ch m na
rtilsxa forfait si le Fourni s ou tare 
glige ou reAiee de faire le contrai lorsque 
reauis de le faire, ou si - prés avoir rail le 

..Irai il ne complète pas les 
d’une manière tat sftissn'e 
pieu, spécification et co il al.

Si la soumission n’est | ai acceptée le 
dépôt se a remis.

Les sou mi eions do v< nt être (al es sur 
le» formule» imprimées fournies.

Le d partemTif te sera pas tenu d’ac- 
la | lu» basse ou aucune «les soumis-

A I». BUAULEY,
8,'C êtiire.

Département des ch* m ne d • fer et canaux, 
Ottawa, 7 février 1881) 14-l9-‘2b

PB- 
il u

pût peut 
plant ou par un chè- 
banque et fa t peyable 
__ i de f r et ca isux

K. P. Rsmon.
TAPIS TAPESTRY—30c., 35c., 45c., 50c., 05c.

TAPIS BRUXELLES—05c., 75c., 90c., $1.00, 1.10.

TAPIS FICELLE—17c., 20c., 25c., 35c., 50c., 05c., 75c., 85c. 

COUVERTES BLANCHES-$1.75, 2.20, 2.50, 2.75, 3.00 

SERVIETTES DE TABLES -40c., 50c., 75c., $1.00, 1.25. 

COUVREPIEDS BLANCS—75.( 90., $1.00., I.IO., 1.25., 1.50.

ter, Mcuan & Blanche t,
AVOCAT8

s, Solllriteunt, Agent* Parlemeu- 
taire*, Notaire*, etc, etc.

J4t Kue Elgin, Ottawa
(SN K.*CB DU BUSafcLL)

talker. D.LMcLtau. C.A Blunchet

niétait morte.
Interrogé si tout le monde était 

ivre la veille dans la maison, ma
dame Coop -r a répondu au détec
tive que pertonne n’était ivre. Les 
vêtements de la difunte ne pa
raissaient pas dérangés et ses deux 
bras reposaient le long de son corps. 
Dans la chamb.e voisins le détec
tive et le docteur Kennedy ont trou
vé des marques de sang sur des 
morceaux de bois derrière le poêle, 
et sur la table de la cuisine une 
hachette dont le man« he était taché 
de sang.

Le détective a aussi remarqué 
que l’escalier avait été lavé récem
ment, et que des taches de sang 
étaient dans les joints. La femme 
Cooper a dit au detective que c était 
l’enfant qui avait répandu de l’eau 
et qu’il n’y avait pas de sang dans 
l’e. call. r.

Le nommé Hendricks et sa femm • 
qui demeurent au dexième etage, 
oui dit n’a voir pas eu connaissance 
de bagarre et que la femme Kelly 
u’esi pas montée au deuxième. PiU.-, 
tard Hendricks a dit qu’il avait en
tendu pendant la nuit, vers une 
heure, la femme Kelly tomber dans 
l’etcalier et se casser le cou, mais 
qu’il ne l’avait pas vue II dit que 
madame Oooper et madame Hen 
dricks se sont couchées vers onze 
heures et que la femme Kelly est 
restée en b «s av c Rothwell.

Les médecins Kennedy et Powe 1 
ont en uite donné leur témoignage 
et disent que la blessure d’un pouce 
et demi de longueur qu’ils ont trou
vée sur l’arrière du crâ le a pu être 
faite avec la tôle et non le taillant 
d’une hachette ressemblant à celle 
pioduite.

La blessure aurait pu être faite 
aussi par la chute du corps 
objet semblable à la hache 
mort a été causée par une syncope 
du cœur et nou par la péris du

Les médecins ont constaté les 
tache i de sang sur la hachette bien 
qu’elle eut été lavée.

L’enquête se continuera ce soir.

suivant lea

CHEZ

O. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

iau : 19 rue Elgiu, Ottawa rawJ. P. FISHER N. LANDRY
fooat, Solliciteur, Etc.
K»nr la Cour Suprême, le Parlement et 

les Départements Publics.
h Outario l'Iiauiben, Ottawa, O.

a -*uifimmiiuiniPlombier Sanitaire

PO,SUT. li’t.PAùi ILS a G Z
Et à Eau Chaude. Etc. BRYSON, GRAHAM & CIEPMrCKOD.C. K-, Avocat, Couru fédérales 

letauéboc. 13» rue VVeiliugtou.utiawa Dans la Capitale 118 KIIE K1IIKAU. bTfAW i
PRIX MODERESAï LOU .1let'll 1T

AT, MHiLlUTtüt, alu.
Députation

—Une députatiiou des manufiC- 
turiers de fer de la puissance a eu 
une entrevue avec le ministre des 
finances, avant hier, pour obtenir 
une augmentation dans le tarif sur 
le fer malléable en morceaux, sous 
préiexte que le tarif actuel e»t au 
desavantage des grands manufactu
riers qui emploient le fer en barre. 
Le ministre d s finances a répondu 
qu’il n’y aurait pas de charge 
pour le présent. ^

Accident aerien*
Un accident qui a eu des circons

tances lâcheuses piur un passager, 
vient d’avoir lieu sur le C P. R. à 
Chapleau, vendredi dernier. Le 
char des hommes d’équipe ayant 
déraillé, un nommé John Water
ford fut renversé et tomba sous une 
fournaise remplie de charbon incan 
descent, que la vio ence du choc 
avait fait verser, le malheureux 
rtsia dans cette position jusqu’à ce 
que l’on put venir le dégager, il a 
eu les pieds et les jambes liés griè
vement brûlés. Le blessé a été 
transporté à l’hôpital Général.' On 
croit que l’amputation sera néces-

KTABI.IHNK.1t K. N T DF. TAILLF.L'K

Habil ement» de m iieieury faits et répa
rés. haliffavtiun gsnritie 

A.

Nos 148, 160,162 et 154 RUE SPARKS.
— UURKAU : —

Mb Outarlo Chamber», Ottawa,^.; D AU 1ST, tailleur, 
No. 18 rue Niuhola», Ottawa. Urmandei les ills de Clapperlon, les meilleurs. Ilryson, tiralmm & Cie.)m 9 l«ai, CHRYSLER i GJQErtEY

TOUJOURS IN MAGASIN,------------------------------------------------— -
TOUTES SOHTÉS UK

SAUCIS8Ü.S ET BOUDINS —CHEMIN DE FER—
Kn pros cl ca détail clics

CH^^JrE?MM!cfiON INTERCOLONIALEtal No. 3, Marché by.

IVOUATd, SOLLICITEURS 
t»our ia Cour Hupreme et le Parlement

s tiiioD, li rue Melcalfe, lllluwi, Oui

F. il. CuitYSLKH

TAPIS ! TAPIS! FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIESI SlKWART l’rdlurtM
J. J. GODKIlKl Sommiers olitrtlIquvH, EN

Mattel ai*,
Voit'ims d’EiitantH.

i haine* de repos et solos
COST IJ MBS D'HIVERM-IN A CODE aile Royale, de l’afsagi, s 

le Canada et la Grande
La R »ute 

et Fr 
Bre

et entre 
tagr.eEssayez la SAVAHINA

- . ♦------ 1 La Route dite te eutre l'Ouest et t ins les
i points du Bas du St Laurent, de la Baie 

Jes Chah ur» <-t du Nouveau 
wick, la Non velu-K cosse, i'll 

I Kdouaid, le Cap Breton et Te
D'eK-gnnle chars dortoirs (bulle ) et salons 

pour le jour tout neuf eont attachés à cha
que train dinc

Les paesMgers pour la Grande Bretagne 
ou le Cont nent Européen en laissant Toron 
to par le t-ato de 8 Lrs. a. m. le Jeudi rej dn 
dront le Steamer de la malle océanique le 
samedi é Halifax.

Tou# les

A vocal*, Sollicite iirw, Etc.
U KG AN, RUE SPARKS

vm-à-vio l’Hôtel Rursell.
Scènes appropriées. Tout 

de première classe

AU STUDIO DE

/—ET—' Von» |K>uves vous procurer tonte* fi«s mnr- 
rliaïullMM par poiltN veraementa A In ncinnliie

Remede infaillible contre 
lest v* r»

ployca que la NnvarlnH.'lpiilMMiiiit 
deeirueteur de» ver*.

W. DAVIS
288 KUK WKI.MXITON.

iu-Brun»„

tte. Laadley A Snow «rr» neuve- Pimwnv i JARVISiHHCUSBina—■
BUADl/KX. A T. SNOW.

p. c. avec privilège de

117 KUE SVAHKS:RUE RIDEAU G. PHILBERTM'employai que le PIN BOUGE conlie la 
Bronchite, la Toux, ch Khumea Plus 

x, plus d i rhume»d'puis la décoù- 
du PIN BOUGE.

‘A piré ter il « 
iaucun to Téléphone Ml

IMPORTATEUR Hotel - RiendeauJNDRY & PO W ELI. avantages que co nportent drs 
K evatcurs, Entrepôts et Docks de première 
classe sont offerts à Halifax pour l'expédi
tion du grain et de toutes marchandises.

De» années d'expérience prouvent que le 
chemin del'Intercolonial est la ligne le plue 
sûre et le plus i api le offerte aux expéditeurs 
de fret entre le Canada et la Grande B ré- 
tagne pour sa connection avec les steamers 
allant à Liverpool et ülasoow vu en reve-

Toutes i .formation i relatives aux taux de 
transport de fret et de paeaagers et des bil
lets péuv, nt être obtenue en s'adressant à 

K. KING, agent de« billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont

PHARMACIE v SAVARD Tenu sur le plan (européen ot Américain.àvoc&ts, Solliciteurs, Etc.
b pour la G'ouii Suprême st lis

DKI-ARTBMSN-TH.
TAPISSERIES 64 HUE ST GABRIEL, MONTREALAgent des célébrés Lunettes de Frank 

Laearus. Prescriptions des médecins et re
cettes de Famille soigneusement i emplies.

I.e* frères LebourdaU
Le gouvernement fédéral a con

senti à intervenir dans l’incident 
des fières Letourdais, emprisonnés 
en Angleterre dans les singulières 
circonstances qu’on connaît.

Un arrêté du conseil a é.é trans 
mis aux autorités impériales, les 
priant d’ouvrir une enquête sur ce 
procès.

BRULBB VIVB
25 rue Sparts, en face de l’ilolel ftussel AMERICA IN KH, ANULA'SKH ET 

BOOHSA1HK8 •liiinini'iil HiTVIe do* prémlHMo* Un la «alson, 
prApuréK par iIi-m ciiImi nl«r* franvuls de pre- 
iiilnr ortlro. Iti-pa* A UmUi heure.

On trouvera coiiNtaminniiL A rel Atnblleee-

sïrŒî™ "ifistS? RiKivte" -

ClarMte et Dalhouwle
Mertd’amejeeme >U«ur W. G unary. F. C. Powell. FERRONNERIES Ceie dee rues Dalhonele el 

H ilaLPatrlce, Ottawa.DENTISTEitlE
:S ATELIERS DE DENTISTE A ill'LL

n tréal, 25—Ue matin, 
heures et demie et s^pt h ures, on 
vint prévenir le Dr J. E Treinb ay 
qu’une jeune fille v nait de mettre 
le feu à ses vêtements. Le Dr 
Tremblay accon; ut immédiatement 
porter ses soins à la victime qu’il 
trouva étendue sur le parquet, près 
de la porte du corridor, enveloppée 
dans des couvertes qui commen
çaient à bi filer aussi.

Les causes de ce lamentable acci
dent peuvent être attribuées à l'im
prudence de la jeune fille, qui 
s’était probablement trop approchée 
de son poêle, chargé de charbon 
Incandescent et dont les petites 
portes de devant étalent ouvertes 
pour laisser passer la chaleur ; c’est 
sans douts en voulant se chauffer 
qu’elle se esta trop approchée et ses 
vêtements se se rout enflammés au 
contact di foyer incandesc nt

L- cadavre présente un aspec 
effrayant ; la couleur de la peau 
est devenu d’i n jeaune brun : les 
cheveux so .t t-nt ereineut b ûlés ; 
le feu a aussi consumé une partie 
des ch trs. Le coroner a été prévenu 
et ii Lr^ une enquête.

Mon entre six
l’rovriAtaii^L'une dv plu* anel^nnee m*1 son* cornmei^

qoAllflée*>»CMU le^rapport de* ha* prix de le 
localité dee article» odhrie en vente;

A ï Peintre il au Public en GénéralJeu d'iiral lutine A Ottawa
Dr B. S. Siackhou e, dentiste,
! du collège de Howard, Boston, 
pour la Province de Québec, 

1 ouvrir d’éléganta ateliers do 
sur la rue Principale, à Hull, 

du bureau de Poste, où il se 
con.iimelleincot.

r et a lare* préparées

McDougall & Cuzner
Bneelgno de la grueeefTarriere

Halle,Grand dîner Al'orpbellaat
Maid>, 5 mars, à 6i du soir un 

grand ailier sera aonné dans les 
salles de l’orphelinat St Joseph sous 
le patronage des présidents des 
deux chambres.

Le dîner est pour venir en aide 
aux orphelins qm sont actuellement 
au nombre de 120 dans l’institution. 
Les billets se vendent $1,00 pour 
h s hommes et 50 cents pour les 
dames.

UpiBsorles, Peintures, Hollee, etc.1NHON, agent pour lea pai
lle fret de l'Kit, 1361, rue 

Moutr6al.

GKO W. RGB

Vendent un Thé de 

choix pour le prix mi. 

nime de 30cts par 

livre, soit du Noir, du 

Japon ou du Mêlé.

Je pose*» I,»* arnnrira vllrra de ehaaela 
(Piale Olmmmj

KHTIMATIONS FUIJKNIKS SUR DHMAND

D. POTTING K R, 
Buriutandaut-G 

du Chemin de Fer, >
N. B , 20 Nov. 1888 J

Vllrra, Kle.
— MAGASINS. v —

RUE SUSSE* ET DUKE, CHIUDIERE
23-11-87-88.

Moncton,JL ARTICLES DE PEINTRE El GENERAL JOHN SHEPHERD 

227. Kue Itldeau, OttawaF. F. LEMIEUX
Sol .icildnr, etc. Agent p 
aie, le Farl ment et les 

ments publics, 
eau : 74j Bue S^aiks, Ottawa.

lia KUE lUDEAU
four VOTKE LA PLUS ____________.___________________

Grande Manufacture lü.iivelle BonlaDgerie.
our la Cour 
Üéj ariu-

PHOTOGRAPHIE 1L’hôtel de ville de Hall

Le conseil de ville de Hull doit 
se réunir lundi 
la conttruction 
ville.

—Le comité des finances du con
seil a eu une entrevue avec M. 
Weir, au sujet de l’emprunt. Le 
projet est en bonne voie.

— M. Rochon, député du comité, 
a passé le dimanche et lundi dans 
sa famille. Il est reparti, hier, pour 
Québec.

------- de--------— allez au —
Dr FISSIAULT

-------DENTIST!
# RÜES RIDEAU et SUSSEX

-------OTTAWA-------
l de bureau : de 9 à 5 heures.

BALANCES et confiner 
Wellington.

gâteaux faite j our fainlll 
ie* à bon marche au No.

fruité 
, rueS T XJ D 1 O îijprochain et décider 

du nouve1 hôtel de
-----DU------

CANADA119 Rue Rial et 172 Rue Sparks,4 NAPOLEON 0ELANGER 
140.- - - - - - RUE SPAHIS- - - - - - - 140

OTTAWA..

J()MK\ de CI K 
Plombiers, Poseurs d’Aopareils à Gai 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur
(hanse el haute pression).

Tous le* ouvrage* sont exécutée 
, noire direction.

L'-'» ordre» sont remplis avec prompt!
cALAVJK tu,J«-

I JULIEN à CI B.ii>6 rue Hufcsex.

As delà de 10» SlfArraU genre* de

BALANCE

- 1
BALANCE .-fr-

•ri®

BALANCE,
2 ,et s 25cts 25cts 

CHAS. J. BOTT,

.ETCH, 435 rueWellington
ce pour la vente de» corseta ills 
ar Yatisi et autres genres. 
corps confeS.iinné sur commands

Il eera heureux d'y recevoir ne» amis e 
le publ c en général.DERNIERE BEORE
Visiteurs toujours bienven >s !

Satisfaction garantie !
feu et éclairage

Une assemblé du comité du feu 
et éclairage a eu lieu hier soir, à 
l’hôtel de ville, sous ia présidence 
de M. O. Durot her. On y a approu
vé les comptes du moi», et accordé 
à M. Alex. Blyth le contrat pour 
la couriture des chevaux des pom
piers pendant l’annee. Voici les 
prix de la soumission de M. Blyth 
qui était la plus basse. Foin $19 
la tonne ; avoirn- 44 cents ie minut ; 
«ou 90 cents 1* cent.

(Service spécial du Canada.)i COLLINS VS Prix modéiés
PETIT COURRIER..îoient complet d'article» de mode 

s piix, 310 rue Wellington, Ottawa Oateealre

Georgetown. 26—L’université ca
tholique de Georgetown vient de 
cé'ébrer le centenaire de sa fonda
tion par de brillantes fêtes aux
quelles le président Cleveland a 
pris part. Vendredi après raidi, on 
a conféré des dégrés honorifiques 
aux personnes 
taire Bayard, procureur Farland. 
premier ministre Mercier et un 
grand nombre d’au 1res hcmui: s 
d’Etat

Explmiu»
Wilkes barre, l’a., 20—Une explo
sion terrible s’est produite dan* une 
manufacture de fusées de Ply
mouth, hier. On n a pas ei cor1 
r-çu les détails du désastre. L’on 
sait i-eulemcrt. que neuf filh s ont 
été brûlees à mort, et 17 autres 
sérieusement ble sées.

H*rrt*Mi ew reale
Ir.dianapol -, Ind, 25 —La vilie 

décorée et les drapeaux flottent en 
plusieurs endroits. Le pr-sident rlu 
Harrison part poir Washing'.on 
aujourd’hui. Il est calm et reçoit 
avec affabilité une foule de visiteurs 
qui viennent lui dire adieu.

Québec, 25—Il parait probable 
que le Grat.d Tronc transportera ses 
ateliers de Lévis à Québec, suivant 
la demande du commerce de cette 
ville.

Le »■*■»! Maeltebaln
Winnipeg, 26—Le trésoriar pro 

vincial a présenté, hier, le budget, 
ainsi que les estimations pourl’année

Ne craint pas la concurrence
Vitrines <f exposition amélioréet i.S'Aow 1 

Cases), Tiroirs à argent.
.*» dMireosesLee per»annes

de se procurer un sac portatif (sat 
chell à ban marché, doivent aller 
chez Harwood et Lecourt, 518 rue 
Sussex.

•HZ VOTRX PAIN, TAKT13, PAIN UK
tiiNx, à la Boni anger.e Union.
proprietaire. Pum u a cent».

1—RUB OALHOUSIB—216
M.J.HP.CUILLETA V 18 AL A

AMATEUaSiSPORTm KPK.LBILM
Coin des Eues York et Cnmberland

OTTAWA»

CeelMMi et Oatlto del*owrb*re

EntrepreneurDr*. Potter A H Md, SM, rwe Wejihqp

povr empxqne S|«
ordre pai Harwood et 

l^ecourt, manuf;.cturicTs de vantes,
518 rue Sussex.

>HN KERRIGAN
PLOMBIER 8AN1TAIBB 
ment lecouimuale pour le posage 
es appareil» de chauil .ge.

i Rue LYON, OTTAWA

ua aaior'iment 
.rcile de pécbe,

Noue avoue actuellement > 
complet d’arme» à feu, »PP» 
article' de sport, etc., etc.

Bnvojee votre a lresee, non» von 
ron» notre •atalogue llluttré »t n. »

Ker've- et lnformes-voa<de n'* CONDITIONS 
DK VkNTES et demandez une linte ie prix-

S'adresser S
suivantes : Sec ré-

Pommes Funèbres
ECURIE DE LOUAGF ET DE PEISiOl

J". SHnsTEOJUL,

VsIInCS
faites sur P.A BERUBE & FREREC. Wilson * FilsPlalalr el ckaat

La plus iule restante soirée Ira
ni usicaie de la saison

Successeurs de P. A. B ty, commerçants de
16, RU K ESPLANADE, 16

TOBONTO, Oui
J. D. HUNTON » OIE 

834 Rue Welligton 384

matique
en faveur du mon is-^re U . lion
Pasteur seia ion ne le 14 mars au 
grand Opéra.

Le patronage de Leu s Kxc tiieu- 
ces Lord et Lady Sianiy de Preston 
est acquis à celte œuvre depuis le tir 
prem ère visite au monasiéie. Les 
dames et messieurs artistes ama 
leurs comptent parmi les pi-s dis 
dingues musiciens et ani-tes de 
cette ville.

Avec eux figurera la dame du 
CTp taïue Bagot dont le talent sur 
le violon est déjà hautement appré
cié. Une spirituelle comédie (A Fair 
e "conter) sera interprétée par deux 
chai manies jeunes demois lies an
glaises de ta Côte de Sable. La piece 
française (Les sabots de la marquise) 
est un opérandes plus commiques et 
des plus spèritnels du répertoire 
français, la musique surtout est du 
style classique.

Les dames et messieurs nui doi
vent l’interpreter sont à la hau 
de leur tâche- Pour plus amples 
détails voir le programme.

Fruit*. Kolssoiis, Huîtres, l'on 
serves, lonliserles 

an#—«UK iiimkau—ao»

üf»n*vla«-tirler» de Vallwe».
Pour a . oir une bonne valise allez à 
ia Manufacture, 518 rue Sussex.

Km inn Tare* dH)Uaws, 8® 
Hue Albert. Dames admise* de 10 Ma 
A.M. à 3 bre P.M. Mtesienrs admis de 3 
brsP.M. à II bre P.M.

Aux veyageare do commerce 
Avant de donuer vus ordres, allez à 
la Manufacture de Va i«es pour 
vous procurer une jolie et forte 
valise pour échantillon», 518, rue 
Sussex.

J. STE WA UT
A. B—Peintures de toute* couleurs, prête--ur provmuial ei ingénieur c.vi 

ludcusus d ■ la pliarm;^ie Mic 
84 rue WELLINGTON, U.UWu.

.Cela dw'roca TTerlx *6 Dalhewl*. Cidre de pommes pur,
Ion, réputé meilleur.

Noi loom*» d'lilver de choix, ne soit 
surLM éy par nulle autre. Quantité an gré 
de l’acheteur.

Toujour* en m 4 i nu lotîtes sorte» dé pois- 
t conÜHserie* de la sa i,sons.

au bol ou «U gai

et nult,rOrtreaEtahllaeement ouvert jour 
c xut-z - avec promptitude. 

Conoexlou téléphoniqueCHITTY & CO.ILKER McliAii 4 üLD.ilh.i
Les Peintures préparée» de 
Howe, pures et sans égales 
daes le monde.

«* BUE EMU*. OTT4 W i
Terr*I**, rellM-iren, 
rance et s’EsipMs.

•MT A VKWDBE 
Mat sues. Ferme* Mines.

Lots â BAtir. et
•NT A LOCEB

Maisons et Fermes da-is et hors la rtllê. 
Agence d'engagement pour Vineors, Jouma- 

fters. Commis, D-m--: de tous genres et
peer toes lee autres emplois-

Une visite est respectueusement sollicitée 

Téléphone No. 17»$
ara. Procureur», Ageuis Pixl 
italrra. Notaire*, Ile. Eté.

4J RUE ELGIN, OTTAWA. 
(Devant lejRussoll)..

Mcelalmrs ee 
Agsato d'Atsa S. ROGERS & SON

Fitre;nmn de Peipi Fuér* W. O. McKAY
i import*leur de Vins, Liqueurs, Cigare» 

Tabacs ; au» i propriétaire de

• L’HOTEL RICHELIBT

^Limite» é fois.

AVIS Fabriquées par

WM. HOWE
ET EMBAUMEURS

L'assemblé# générale aunn lie «lu ac
tionnaires de l-t U.e de Chemin de Fer de 
Colonisation du Lac Témiacamingu i aura 
lieu le mardi, cinq ièm jour de mars | ro- 
chain.à onz- heur » a.m. a ix bureaux Ue 
la Compagnie, 580 rue Busses, Ottawa,poo 
procéder à l'él ctioo dee O recteurs pour 
l’ann e et transiger d autres affame u’o,. 
inté ét général.

Par ordre du Bureau de Direction,
LA88ALLB GKAVEELB,

Sec-Trésorier.
O.tawa, 19 lévrier 1889 9ios-2tf-lm

VELLE INVENTION

dOEwt
Cou nu mc s t ioa s TkLteaoMQuxs

Fabricant de Blanc de Plomb 
et Peintures en couleur.

Agents pour les Commerçante de BoiL 
#46. 44* et 4M r*e Hauts.E. A. LEPROHONT. J". SE-A-TOIST

DR R. A. KENNEDY
Gradué de l'Université McGill, Montréal 

et m«mhre de l'Association des Médeeiiu 
et Chirurgien» d'Ontario.

le. ont scié de S à « corde» ckauue 
st •‘exactement" ce dont chaque frr- 
irheion a besoin. Le premier ordre 
voisinage vous assurer» l’agence. Pss 

payer, nous fabriquons dans le Ca- 
rivrt, pour avoir le Catalogue Illustré 
RATISà tons. • ____________
'vffnsùzw&tsFisi

ARCHITECTE
BUREAU : VICTORIA CHAMBERS 

2ème étage, chambre No ».

Bésidenre, 204 rue Dsl/, OtUwa.

Horloger e« BIJoetier 

Marchand de Mon'res d'Or et d'Argent, Pr-n- 
dnlos, Anneaux et Bijoux de to tea aortes. 

Tons lea ouvrage» sont garantis.
güjl» <» gu rae W«< Il agiras, Ottawa

Kue Kldesu,
Snccerwle, Me. S»* Kne Unm-

bcrUnd. $48 Bne Bides»

i
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ATELIERS TYPOGRAPHIQUES

J000000000000400000004MKH

i| UNIMENT GÈNE AU 9
ÛS 30 ANS DE SUCCÈS Q

jâ^_ Seul TOPIQUE remplaçant le FEU sans Z
Wl ^douleur ni chute du poil. Adopte par les rétéri- U 
A c/3 nuire» renommés ; éleveur», entraîneur», *

JE2 «1«K3P& Guérison rapide et sûre dus Boiterie», Fou- - 
turc», Ecart», Molette», I c»»igon», Engor- |
gumcnls dus Jam Des, Suros, Eparvins, etc. Révulsif 
et Résolutif Infaillible ut sans rival dans les .4ti-|

. a» •*-" m 11 glne». Catarrhe», Bronchite», Inflammations
QCm dos Poumons, du Foie, dus Intcstius, Fleuréuie», Hydrophiles, Helen- I 
T <p lions d’Urlne, Fièvres typhoïdes, etc.
Q ’CJ Pansement à la main, eu 3 et t minutes, sans couper le poil.
>k E3 DÉPÔTS : Perio, MESTIVÏËR * c!T~275, rue Saint-Honoré 

MONTRÉAL : LA VIOLETTE A NELSON. — QUÉBEC: ED. MORIN A de. 
St-HYACINTHE, OTTAWA, BT PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA.

*0000000'
8

jflfémsanfefficourerfgÉ«ntf.|'Nxv

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES
PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRÉONS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

T» LBflRAWT) Fournisseur de la Cour &• Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

8» vtndMt d»m toutes les principales Perfumeries, Phel*• et Drogueries du Monde.
ENVOI FRANCO DE PARIS EU CATALOGUE ILLUSTRA

I d-Jrssoa ir trouvent à Parle : 
« ; 1 Montréal : chez Lmuni,
uétMo: chez U U MoEtoeur.Kîï

MAHDl. 26 KKVaiafa i889

Jos. FORT 1ER,
m

WWWMWWM«U
PLOMBAGE VinnSiropuDusartCHAUFFAGE et

EPICERIES EN OENERALl 
coin dm rues CamberUEd (et Vlnrenee.

Constammeat en magasin les épiceries, 
thés et cafés de toutes sortes a des prix mi

nables. Venant d oavrir 
poste de commerce le sours gn 
1 encouragement du public.

TOITURES ai LACTQ-PH08PBATE de CHAUX
U Utte-PUnUuU élan* eeeues «aas 

le IXBOP et U TW ie DOlAlf est 
U plus peinant des réperaleera.

U r aller mit et redrew lee ee dee 
rtekitisusi; read U vifaear et l’asti wtà eax 
AdoluunU menu et lyepUtitnee et à reel 
qui toot fatiguée par aae ereiueaee trop 
rapide; chez lee Pklistguss

AVIS SPECIAL |3gSffaSiggSig|
\ leur *Ul uni fatigue et eeea TouuaeeineoU etf

---------- « donnant la jour à dea enfanta plu» vlgooreei. K
=. Ayant dêm/na«# dans un 5 Le Lecfe-PAeapAefe de cAaioi eanchit Je J

local plus vatte, eur la rue Jlslt dea Noumea et faraaUt le* enfante .
George, J’ai décidé de ven- * contre la Diarrhea et les maladieE de CI*»-)

HLx™ i dre mon awortiment de Riante. Par son influence, la DiahWa se teU^

rT.¥is? s r.sæs'fr»«A.T'
À réreillent l'appétit et les fortes dea "T* 
i le,cents, et conviennent dan» ton» le» cas de p 
pfaliyue on <T épuisement du eorpe bnmain. ^
twvk'VW'VWk'WVwwwvql

F. Q. JOHNSON & CIE
nouveau 

ompte surde chauf-»nrs d’appsre:le c 
fer, en plomb et

"* Ingénie 
fage, de tuyaux en 
en cuivre.

Chaotepleurs en cuivre, Valves, Inspira
teurs et Bouilloires.

Wrenches, Asbeston, 
toyeurs de tubes nationc 

Feutre pour recevoii 
et les bouilloires.

Lieox d’aiseu

galvanisé".
|6FAgents pour [engins de PEASE 

binés à air chaud.

urs et rose

Caoutchouc, net-

s tuyaux à vapeur

ace, Eviers et bains, etc. 
en "Canada Plate ” e m

I Monument* en Mar 
fl bre et Oranlt ana 
I prix coûtent»».

658, RUE SUSSEX, 668 afin d’épargner les fraie de 
transport. Le* personnes 
unt désirent des 
monts trouveront 
geux de veut 
une visite.

r me faire
En faee de la rue George. ASTHME

CIGARETTES INDIENNES
I Atelier de Marble et Ornait de Ua Cité

GEORGE COZ it- BaOWN, Prop. 26 rne York 

CHS. DESJARDINS,

nr&Bis wbxoa
A Ci», Phsrmtolint i Parts.

Le pin» efficace de» moyen* connue pour com
battre l'asthme, l’oppression, U tons 

, les catarrhes, l’iaaonanle.

de fl

LITHOGRAPHE, GRAVEUR,
CLICHEU8 et MEDA ILLEUR

»S RUE MKTCALFK MATICOoeGRIMAULT&C"
GBIMAULTA C», PhinBitien à Tarit

AOKNT i/AsSURANOK BT COURTIKR

Hotel RUSSELL, No 26 rue SPARKS
— OTTAWA —

•Représent) la CITIZEN, département du' 
Fou, la Vie et des Accidenta : aussi agent 

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de première classe.

I Capitaux réunit* : $10,000,000

OTTaWa, Ontario
■ATICO Se 8RIIAULT 4 G*« î

:-vi]ui» en qoelijae» années une répo- 
univereelle, .1 guérit en peu de temp»

ULT 4 01.1 
ne le toot

INJECTION le

talion universelle, U guérit en pee 
le» écoulement. le» pin» rebelle».

LAURENT DUHAMEL JII
CtPSUl ES an «ATICO
i fatiguent pa* leatoie fatiguent pa* I etlomae comme le ton» 

■ntc* le* capsule* au ropahn liquide et as 
ibéhf et gn ri-aent rapidement.KTAL I».—MARCHS HV.

Assortiment complet des meilleures viart- 
lee du marché d'Ottawa. En gros et en 
lélail : mouton, porc, saucisses, etc 
-ar I* pas'-é. M. Duhamel su fora 
e satisfaire les pratiques qui voudront 

i’en l'bonorer du [leur hienvuill »ni nairo
uage. 1 12 87-88

I. » Médicament» ci-deisa» su ternirent (Parlai 
S Hue lïvienn*, t Montréal : chez Lïeamk 
bon» etC*; AOaébao: chez le D' Morin et C*.

Marchand de Boyiux à incendies et 
i toutes uspèci's de marchandises en uaout- 
! chouc commandées reçoivent une a tent ion 
‘ immédiate.

Gomme 
un devoir

goT V. Desjardins donne une 
toute spéciale aux affaires d’i

attention
assurance.

MALADIES DES ENFANTS ,

SIROPdeRAIFORT iodé
de G RI MAU LT l C>*,Pbara»ieuiParii

Depots ringt année» ce médlosment donns les 
résultati 1st plut rnmtrqusbles dtnt 1st 
ms'sdist de» infants pour rempltcer l'hulls 
de fols de morue et I» sirop entiscorbutiqu».Solution d’Antipyrine Il est «ooveraln contre rengorgeaient et 

l’inflammation de» glande* dn cou. le» gourme» 
et le» diverse» éruptions de la peau, de la télé 
al du visage. Il Sicile l'appétit, tonifie le* liisns. 
combat la pâleur et la mollesse des chairs et 
rend aux enfants leur vigueur et gaieté natu
relles. C’est an admirable médicament contre 
les croètet de lait et on eieelleot dépuratif.

TROUETTEde
CONTRE

Migraine». Matt.r tie Tête, Névralgie» 
Colique», .isthme. Emjphg»ème, (goutte 
Rhumatisme, Sciatique, et DOULEURS en général.

A voir soin d'exiger I’ANTIS’YU IN E de TROUETTE
Vente en Gros à Paris, B. MAZIER, Pharm"», 264, bould Voltaire

Dépositaire à Ottawa : Dr F x, valade.
Ed. MORIN 4 C*. A Montréal : LA VIOL

KT DANS TOUTES LUS PRINCIPALES PHAHMACIKS

SANTAL de MIDY
Pharmacien A Paria

Supprime Copahu, Cubèho et 
Injection». Guérit en 48 heures 
les écoulements. Très efficace 
dans les maladies de la vessie. 
Il rend claires les urines les 
plus troubles.

A Québec : D' ETTE A NELSON

Les Médicaments d-dessoa se trouvent à Parle i 
8 Hue lieienne ; à Montréal : cbea Ltnan A

i at 0*» à Ouébset (fees Is »■ Haaw eM>V

JOUHXAI.

(Avis aux (Consommateurs QUOTIDIEN ET HEBDOMADAIRE
Lea JP-Bd OU) TT ITS de Isa

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
807, rue St-Honoré, à PARIS 

Telstne 0R1ZA-0IL* ESS. ORIZA* 0R1ZA-LACTÉ *CRÈME-ORIZA 
ORIZA -VELOUTE * OR IZA-TO NICA * ORIZ ALINE * SAVQN-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur febrlcation.
2° A leur qualité inaltérable et â la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre sur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne 
laissent pas tromper. 

tMVÙHULEtPMMITSM VENDENTdMStOUtft les MAISONS HONOMBLES de MUFtiiEIIESt DAWVEMt

BUREAUX

414. 416 RU B SUSSEX,

ATELIERSUn-vol fremoo de Paria du Oatalogus lHUMtrU

116, BUE ST PATBICB

OTTAWA

Vin ü Peptone
» CHAPOTEAUT

Pbarmaofan 
La Veptone eal la résolut de U diges

tion de U viande de bœuf par U pepsine 
comme par l’eatomae lui-même. On nourrit 
ainsi lea malades, le» eoovaleacenU, les 
vieillards et toutes personne» atteinte» 
d’Anémle par épalaemeot, Dlgee- 
tlozi» difficile». Dégoût dea ali
menta, rtévree. Diabète, Phthisie, 
Dysenterie, Tumeur», Canoere, 
Maladies dn foie et de l’eatomao.

,S

MALADIES DE POITRINE

Sirop d’Htpophosphite de Cirnl
Il G RIM A U LT 1 G“. f bareiclesi i Paris a

Ce Sirop, aniversellemenl recommandé par 
les médecins, jouit d’une grande efficacité 

et du
Poumon | il guérit le» Rhumes. Bron
chites et Catarrhes le» plus opinilire», 
cicatrise les Tubercule» du Poumon 
de*Phthisiques,et supprime le» Qnintee 
de Tottx Incessantes qui footle d.;*e*- 
poir des malades. Sou» son influence le» 
Sueurs nocturne» cessent, l’appétit 
augmente et le malade i».ouvre rapidement

ma

D. L. BEAUDET
COIN DES RD ES BAY et FLORENCE, OTTAWA

---------- MANUFACTURIERS DE ---------- 4

Cadre• d'ouverture», Porte», Jalousies, Moulures, Bois pour planifier, Bois à 
lambrisser, Meubles,

Bois de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machines améliorées sont eu usages dans notre établissement

Ouvrage de première Classe garanti. Communication tèl^ph niques.

BUREAU A LA VILLE

No. $26 RTJEIISPARKS, RIJSSELL HOUSE

VIT» POUR L.USt DR DBMRMCBMMT.

HARKIS & CAMPBELL
Manufacturiers et Importateurs de Meubles

•Appellent l’attention de leur, notnbreuxjclieuts et,le public en général’sur la

Graade V ente pour cause de Déménagement

Qal Ber* lien avant qu’lie transportent lenr entrepôt au; 
COU! DES BUE# O’f OXNOK KT <|ÜEF.N

L E 1er NOVEMBli E.

Le plus Beau et le plus Vaste Entrepot de Meublbu

Est maintenant vendu a une

REELLE REDUCTION DE 10 POUR CENT
(Arurent comptant.)

Par cette ancienne et honorable Maison d’Ottawa.

LES MEILLEURS ARTICLES. LFS PLUSiBAS PRIX. SATISFACTION A TOUS

Tons sont invités à venir nous voir et seront les bienvenu».

HARRIS <& CAMPBELL,

RUE O’CONNOR (cres la Rue Suarks.)

AVIS! aPATINS’
l he* TH03. BIHKETT, 116 Eue Rideau

P.S.—1,000paires de Patine de tou» nrlx et de toutes les grandeur»;
Vtiiez et royee par vvue-niêmes. 1.000 Cloohettee 'ïï'iffeï-

HUI PAGURE DE VMTURES
ROYALE

S. LEVEILLE
im

Lpi
i

PROPBIETAIRK.

8 D^^IIOMPS11' *Cj0rmei| *eJ>ubl,c que douf avons fait l’acquis)t on du jioste d’affaires de
Sulkeys, etc Etant arrivant de Chicago et de» autres ville» américaines nous avoas^puieé 
de grandes connaissances dans not état, noue somme* en mesure de garantir eot ère satis
faction. Nos ouvriers sont tous des pire habiles et travaillant sous notre direction ; les 
matér’aux employés font a sel les meilleure que l’on puisse se procurer et nos pria très bas.

Attention spéciale et prompte à toute» commandes, tel est le ty.tôme que nou 
en pratique dans toutes le s branches de répétions.

e mettons

66 RUE DALY • - 19 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE

E. B. EDDY
[LIMITÉE;

ETULIE El LIMEE 1854. INCORPOREECEN L’IMEE 18831

XXTJX. L», X*.<^>.

■IZmCTDBIEBé et HIHI IIIVin ee OltOSJ

Bois de Charpente, Portes
(hassls, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Eté.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boites et Caisses d'Emballage.

ALLUMETTES, ” TELEQRAPHE ” de Première Qualité.

fâfZâpL Fourrures a Reduction
Grandes réduction dans lea

Casques en Loutre, Mouton 
de Perse, Seal, 

Castor, Etc

y

felle j es, Dolmass, Boas, Etc Etc
0 Peaux de buffle?, de chèvre, 

loups-cerviers, et.*, chez

JOSEPH COTE
MA NCHOSNIEH

114 RUE RIDEAU, OTTAW*-

SALLE DS VARIETES
üerrHatra, Blkl jMlhequM.t h al q^iSY* if* rt ec*ll «e» bre a * *

< hiucler, StTf*-’, Canapet IUh, lapis «ta -eeomit* m Un, 
Telles feo «très el roa lean x, Kldcanx et p«eles 

Mirai rm, enfla (Ml ce qa’ll fa ni peer meubler nue maison.

682 A 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYOEN
. N. B PMlMÿl«MlM>.rtl>,,

Publié par la l

lOeme ANNEE K

IB CAT

Prix de l’ah
■DITIOI quoi

Un an, poor 1m ville.......
« en dehors de la v

IDITIOI IMW
iÜb an.a..... ....... ........

foetoa lettres, corroe 
ete.êoévent être adresaè

oecAi
/I

BUREAUX BT

Télégrammes
Paris, 26—La r 

lion touiefois des 
eaux, accueillent 
déclaration minisli

Le général I
Paris, 26-Le g i 

continue à se mon 
de la situation. H 
libets à l’égard des 
compare la déclare 
aux dernières paro

H tourne en n 
prendre contre lui 
ceptionnelles et de 
couspirateur a or
grand jour.

Il se félicite pai 
choix de M. Spulle 
cabinet une teinte 
ntttement accusée 
née à accroître en< 
la ri té.

:

»

pébordetaen

Pari», 26—La 
mouler sou» 1 in 
pèles de neige n 
quai d’Auteuil t 
submergé et le» p< 
lent les maisons 
sont obligées de s( 
dans une emban 

de Créteu 
sont menacées c 
Les caves sont dé 
A Asnières, la Se 
rue du Maine. 
Petit G«nnevilliei 
l'eau.

ï

munes

Faite de Plt«
Londres, 20—L 

qui a é'.é constaté 
à la commission 
une grande exciti

Les hommes de 
chargés de vei'lsi 
néralement avisé 
dans son évasion.

Samedi Pigotl 
confession dans 
nait qu'il est l’a 
lettres attribuées 
lettre adresséj \ 
au procureur | 
confirme cette co 
que le délateur ii 
Anvers ou à Rôti
Triomphe de Lord

Londres, 26— 
l’enquête Parnt 
cou.me un triom 
Lord Randolph <

Lorsqu’il fut j 
tuer la tommissi 
Randolph Chur 
Smith, le leader 
Communes, pou 
cette idée et pc 
loutee les surpi 
s’exposait, mais i 
V nLtuatiou du 
a pere.s.é à dont 
le piège

Dublin, 26 — 
qui a été arrô 
conseillé aux fei 
Olphert de nepas 
a été amené auji 
cour, 
en attendant qu’ 
cès. On a refu 
caution.

Il a été i

Munich, 26—1 
le fils ainé du p 
vière, et l’hèriti 
vière, est fou.

Léo VMM dn p

Londres, 26— 
du Times à Berl 
donné aux mem 
basse de la d 
Prince de Bismi 
croyait pas poss 

îles de 
d’interrompre le 
entre l’Allemaj 
La positiongéog 
Samoa et l’irap 
municatioos tel 
chaient de se c 
ble de tous Its i 
mands dans l’oo 
a ajouté M. de I 
en dispute sont 
leu res intention 
doute que les it 
de l’Allemagne

Bruxelles, 2 
Baert, qui se 
Falls lorsque la 
été remise à Ti 
id. Il croit qui 
i Wadelai q 
inouïs, et quJEt 
Stanley au lien 
lui. Stanley a p 
en 82 jours, tai

Samdes

FECILLEION ttll >< CANADA.” que l’acTas«ln est connu, pourquoi 
tarder î Pourquoi ne pas l’accuser 
publiquement ? Pourquoi ne pas le 
châtier ?

— Parce que faire ce que tu de
mandes est impossible !

—Impossible 1
Il n’y a pas de preuves !
Raconte-moi tout.
Lucienne lui fil l’histoire de tous 

les événements que nos lecteurs 
connaissent.

Effaré, Gauthier l’écoutait sans 
l’interrompre

Lucienne parlait rapidement par 
phrases hachées.

Quand elle eut fini G .utbierjlui 
embrassait les mains

Oh ! Lucienne, chère enfant ! 
murmurait-il. Cimineut reconnu! 
trai-je jamais ton dévouement, ton 
sublime sacrifice. Mais va î prends 
p itience. Tu as perdu ton honneur 
d) jeune fille pour le monde. On 
te croit coupable...Bientôt le monde 

i connaîtra ton abnégation, et quand 
I on te verra à mon bras flère et heu-

LE PIEGE
TROISIEME PARTIE

':h Honneur pour honneur.

IV

(Suite)
$ — Et vous me pardonnez ?

—Qu’ai-je h vous pardonne» ?
Toutes les apparences4 des appa
rences qui étaient des preuves,— 
n’étaient-3lle» pas contre moi ?

—C’est vrai, dit-il d’une voix 
sourde. Voulez-vous,—si je dois 
mourir demain que je meurs tran
quille heureux ?

—Que parlez-vous de mourir ?
— Le voulez-vous.
-Si je le veux, Gau hier ! dit-1 ™»«. saluera en toi l’amour

filial dans Cd qu’il aura de plus 
! noble et de plus généreux !

Et après un court silence :
Mais il me semble que c’est une 

pi” fanation de te laisser chez cet 
homme... Pourquoi ne rentres tu

elle en pleuran .
—Eh bien, réLO-.idez moi.
—Que désir» z-vous savoir ? 
—Pourquoi 

voire mère adoptive. Pourquoi avez- 
vous fui la maison de Doriat ?

— Il y a quelque jours Gauthier, 
je n’aurais pu répondre à votre 
question, «le m’étais imposé une 
mission pour l’exécution do laquelle 
i falla't garder le secret absolu.

— Et aujourd’hui ?
—Aujourd hui, ce seerel, vous le 

connaîtrez

aver-vous

pas chez Marie Doriat ?
Je n’y rentr. rai ijiiî lorsque 

Montmayeur sera puni.
Ali ! ce jour ! Arrivera-t-il ja-

Plus lût peut-être que tu ne le

Tant mieux... Et que D.eu me 
conserve la vie d’ici là.

Mais lu ne peux leoter plus lorg- 
temps près de moi, Gauthier. Mont
mayeur, b'il revenait nous trouve
rait ensemble...Nous serions p.’idus 
...Et ton devoir, ami, n’est pa» où 
je suis.

Et montrant du geste la nuit pro 
fonde au fond de laquelle le Mont 
Valêrien protégeait la concentration 
de l’armée française :

Puisque demain l’on doit se bat
tre, ta place est là.

.l’y vais ! dit simplement le jeune 
homme.

Et il s’éloigna avec précaution, 
s’arrêtant presque à chaque pas. 
pendant que Lucienne elle-même 
rentrait à la fabrique.

Et à peine tous les deux avaient- 
ils quitté le bouquet d'arbres qu'uo 
homm ! s’eu dégigeait, ch niella it 
sous le coup d’une effroyoble émo
tion et se mettait à la poursuite dt 
Lucienne.

C’était Montmayeur.
Il la rejoignit avant qu’elle ne pô 

nètiâl daus la fabrique.
Ah ! dit-elle, vous m ramenez 

pas le médecin allemand.
Non, dit-il d'une voix altérée. 
Pourquoi ?
Je ne l’ai pas trouvé. 11 est pa

raît il, aux ambulances de Versailles 
par ordre du quartier général. Il ne 
sera de retour que demain dans le 
courant de la journée.

Mais avant demain, ma sœur 
peut mourir I

Et Lucienne se précipita dans sa 
maison.

A son dernier mot, Montmayeur 
avait eu un mauvais sourira.

Il avait murmuré :
Je l’espère bien 1 
Luci3ime ue soupçonnait pas en

core la profondeur de cette âm ) cri- 
minell \ Montmayeur voyant Clau 
dine plus mal et délirant, espérant 
un dénouement fatal qui lui épar
gné un nouveau meurtre, auquel i. 
était résigné mais qui lui rép gnait 
malgré tout.

Il ne s’etait même pas donné la 
peine d’aller jusqu’à Garchiâ. Il s'é* 
tait arrêté en chemin et n’avait pa> 
chen hé le major allemand. Eu r - 
venant il avait entendu par er, 
avait cru reconnaître la vo x de Lu 
cienne, s’était approché en se cou-

Elle me trompait. Elle ne m’aime 
pas. Elle ne m’a jamais aimé. Elle 
ne cherche que la vengeance. Elle 

I n’a pour moi dans son cœur que 1»
—Prend, garde Gauthier, prends ha'"e- 

garde ! Souviens-toi de ce ,r.e lu „,Ll une "»m le bnsa.t
m'a» promis. Ce secret, il bu,t que Ce»tqu il avail beau être «a».

, ^ sin et un voleur, cest qu il avaittu le conserves au foud de ton » œur , . . , . ...b;au rêver un crime, n avoir ni foi
ni conscience, il aimait Lucienne, 
il l’aimait fortement, et il sentai 
que son amour lui-même, dévenu 
impossible à présent, allait être éli
miné). Il voulait qu’elle fût à lui, 
cette enfant, et il u’était pas hommt 
à reculer devant une tentative qui 
la lui livrerait. Il en é'ait arrivé à 
ce point d’affolement qui env sageaii 
sa mort, à lu5, comme possible et 
môme prochaine, et si cette mort 
levait être payée par la possession 
Je Lucienne.

Il avait laissé la jeune fille ren 
trer dans la fabrique.

Lui était resté dehors.

;

—Ah I
—A une condition... Il faut que 

vous ine juriez que vous n’entre
prendrez rien qui puisse mettre obs
tacle à nos projeK

—Je vous le jure, Lucienne, 
mais je ne comprends pas.

—Vous allezcomprendve... Liter 
rogez moi...Te répondrai.

—Pourquoi vous êtes-vous laissé 
chasser de ch*z Doriat i Votre 
mère vous ai c usait d’aimer Mont
mayeur, d’être sa mat liesse, oh 1 
Lucienne !

—Ce n’était pas vrai.
—Vous n’avez rien prouvé pour 

voire défense. Si vous ne l’aimez 
pas cet homme que je hais moi, 
sans m’expliquer les raisons de ma 
haine et pourquoi vous retrouvé je 
ici, dans sa maison même, vivant 
avec lui comme une maî:n.s e v.t 
avec son amant ?

—C’est que je veux sa pt rte Gau-

—Pourquoi î
Il m’aime ardemment.
11 vous aime, et vous voulez le 

perdre ? "Que vous a-t il donc fait ? 
que rêvez vous T quel projet?

—Ah ! Gau'hier, si vous saviez !
...... cela est si terrible, ce que j’ai
à vous dire...

—Parlez ! Parlez 1 je vous en 
supplie î

—Cet homme G millier, ce Mont
mayeur maudit, que je hais et qui 
me fait horreur et devant lequel je 
joue l’effroyable comédie d’un 
amour dont la seule pensée m. 
fait rougir, cet homme......

Elle s'arrêta pour écouter. 11 lui 
avait semblé entendre au loin un 
bruit de pas daus la nui'.

Elle se rassura.
—C t homme, Gaulh er, reprit 

elle d’une voix b isse tremblante, a 
assassiné votre père.

lient une exclaiûation d’horreur
—Lui ! lui !
Il avait saisit les mains de Luci 

enne et les serrait avec force.
—Tu ne te Pompas pas ? C’est 

bien Montmayeur que tu as nom
mé ?

I

I

—Je ne me trompe pas.
— Ah I le misérable 1 le miséra

ble 1 Et je viens de le voir passer 
tout à l’heure, près de moi sans me 
douter. Ah ! comme j'avais raison 
de le haïr !

Et les poings crispés, il semblait 
vouloir s’élancer dans la direction 
de G arches où aurait disparu Mont
mayeur.

È t

1

comme j ) l’ai conservé moi, ainsi 
que Claudine, jurc-ie encore.

—Ah 1 tu m’en demandes trop Je 
ne pourrai jamais.

—Tu u s veux donc pas que je 
sauve Doriat, le pauvre hom me in 
justement condamné.

—Je ne pourrai pas te dis-je. Ah ! 
le misérable !

—Tu ne veux donc pis venger 
ton père. Tu as donc oublié le ca
davre ensanglanté étendu dans la 
chambre pleine de ténèbres, et 
auprès duquel nous avons prié tous 
les deux.

—Non, je ne l’ai pas oublié ! 
Pauvre père 1 Comment veux-tu que 
l’oub’ie pareil spectacle ? Mais puis A continuer.
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